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15 mars 19?!

I. Acceptez-voius l'aneto fe-
derali du 19 décembre 1930
coacoinant la révision de «¦>¦¦¦
J'artLcle 72 de la Const-itu- '̂ |p]i|
tion federale (electron du i i * iM'S
Coneeil na t ional ) ? *JPHI

II. Accepfez-voue l'arrèté te-
derai du 19 décemibre 1930
concernant la rev.ieion des
articles 76, 96, ler et 3e ali-
néas et 105 2me alinea do
la Constitution federale (du- jsvBBl
rèo du mandat du Conseil f||fi|̂ |
federai et du Chancelier de ||Ì||
Ja Confédération) ? 101BE

Heine et llleme
La patience a des limites, et l'abné-

gation, le sacrifice, la discipline méme
•en ont aussi.

Quelle tète effarée doivent faire au-
jourd'hui MM. Rosselet , conseiller na-
tionai genevois et Reinhard!, président
du part i socialiste suisse, en constatant
<ju e M. Nicole et ses amis ont tout es-
sayé pour faire le vide autour du mee-
ting de protestation qu 'ils avaient or-
ganisé à Plainpalais contre les excès
des dictatures fascistes et bolchévistes!

On aurait évidemment marche si le
fascisme seul avait été l'objet de la réu-
nion, mais comprendre le bolchévis-
me dans un ordre du jour de flétris-
sure, danve, c'était du verre pile à ava-
!er.

Et , alore, M. Nicole et ses premiers
lieutenants se sont dirigés ailleurs , vers
une salle dont ils tenaient l'auditoire
dans 3eurs mains, non sans laisser, ce-
pendant, à Plainpalais des hommes
capables de jeter le trouble et la con -
fusion au moment de la présentation
et de la votation d'un ordre du jour.

Ces messieurs ne sont jamais en re-
tard quand il s'agit de boucan.

Comment le parti .socialiste suisse
va-t-M s'y prendre pour relever le pres-
tige de son président qui , débarquant
à Genève pour y exposer la pure doc-
trine voit celle-ci écornée d'avance par
l'afrtitude du chef de la section cantona-
le ?

M. Nicole et ses seconds vivent de
pair à compagnon avec les fervents de
la propagande du communisme. Tous
estiiment que le gouvernement et la jus-
t ice sommaire des Soviets ont noble-
ment et efficacement agi en condam-
nant à mort ou aux travaux forces des
socialistes que l'on appelle, a Moscou ,
des menchévistes. Ils écoutent et ap-
prouvent les propos les plus violents.
Ils acceptent les pires résolutions de
la Illme Internationale , celles de la
lime n'étant plus que de l'eau de fleurs
d'oranger pour des palais aussi corro-
dés.

Devant le paysage des neiges enso-
leillées, devant la douce paix du Lac
Léman, cette attitude anarchiste, qui
ne connait plus ni d iscipline de parti
ni sens national , a dù tout de mème
faire éternuer M. Reinhard!.

Nous ne (parìons pas de M. Rosselet
qui connait son compagnon de luttes .

Le mot d'ordre de M. Nicole est con-
nu ; il l'a souvent lance a tous les
échos : pas d'ennemi dans les troupes
d'extrème-gauche.

Malheureusement, les bolchévistes,
au pouvoir en Russie, ne raisonnent
pas tout à fait de la mème facon : ils
coupent toutes les tètes qui ne pensent
pas comme eux sans s'occuper si ces
tètes ont été coiffées du bonnet impe-

riai ou du bonnet rouge.
Il faut épouvanter la société euro-

péenne, la terroriser, la démoraliser
avant de Tattaquer de front.

Les hommes de la Illme Internatio-
nale se ebargent de cette effroyable
besogne.

Et, ceci accompli, les socialistes
achèveront leur oeuvre.

¦Ceux de la Suisse allémanique ont
peu de goùt pour la violence ; la mé-
thode scientifique convieni mieux à
leur tempérament.

Nous croyons fermement qu'ils ré-
prouveront cette mascarade de justice
et ces odieuses condamnations de Mos-
cou , mais ces crimes dont il serait in-
juste, de faire peser sur eux la respon-
sabilité, les servent cependant, en pré-
parant à leur profit la bataille.

Pour cette fois, les violents semblen t
avoir dopasse le but ; ils ont visé trop
dans leurs troupes ; et le drame des
menchévistes de Moscou provoqué des
interventions cornine celle de M. Rein -
hard! à Plainpalais.

Ch. Saint-Maurice.

La resDonsabilìtÉ dn chef de lamille
si tas i'atiiol cause pai

les eolanls
(De notre conrespondant auprès du

Tribunal federali)
Lausanne, 11 mars.

La ques tion de la responsabili lite tìu chef
de faoiiMe, en cas d'aceident ou de dorn-
mage cause par un de ses enfants est assez
complexe. Elle «st régl-ée par l'article 333
du code civil , qui statue : « Le chef de la
famille est raspo u satole du dorumage cause
par les min-eurs et intendile ou les person-
nes atteintes de maladies rnentai.es et Jes
faibles d'esprit piacés sous son autorité , à
moins qu 'il ne j ustifie les avoir surveiillés
de la manière usit-ée et avec l'att ention
commandée par les circonstances ».

Pour déterminer jusqu 'à quel point la su>r-
veillanoe eit l'attention s'knposent , on tien -
dra compte des nécessités de Da vie , des
usages, ainsi que des circonstances spécia-
les du cas. L'àge et le caractère de l'au-
teur du délit seront égaiJement des éléments
essenti els.

C'est ainsi que le Tribunal federai , aip-
préciant librement ces differente facteurs ,
a considéré comme établie la responsabili-
té paternelle loirs d'un accident survenu
pance qu 'on avait laissé couirir sans surveil -
lance des enfants munis de couteaux de
cuisine. Il s'est prononce dans le imème
sens alors qu 'un enfant de sept ans qui s'a-
musait à fendre du bois dan s Ile bucher pa-
terne! avait blessé un petit camarade, lui
coupa nt deux doigté. U a également rend u
les parents responsables du fait qu 'un en-
fant de neuf a.ns, d'un nature! violent et
chicanier , avait blessé un de ses cama.ra-
des en lui jet ani une pierr e , ou parce qu 'un
enfant de cinq ans qui j ouait avec une ca-
rabine pneumatique avait provoqué un ac-
cident.

Dans ces divers cas, les parents ont du
supp orter la responsabilité du dommage
cause par Jeurs enfant s, pa rce que ceux-ci ,
étant donnés Jeur àge et Jeur caractère, au-
raient dù ètre l'objet d'une sur ve ili ane e ac-
tive et que la vigli ance et le centrale des
parents avaient été insuffisants .

De mème, à l'occasion d'un accident cau-
se avec une arme à feu par un élève d'un
collège priv e , le Tribunal avait déelaré que
!e simple fait d'interd ire d'une manière ge-
nerale aux élèves de jouer avec des armes
à leu ne suffisait pas pour exclure la res-
ponsabilit é du directeur , non plus que !e
fait que les jeu nes gens de l ' institut é taient
en àge de suivre les cours préparatoires
de tir , car les garanties attaehées à cet
enseign ement ne couvrent pas les risques
découlant de la manip uiation d'armes à feu
en guise de j eu.

En revanche , 1e Tribunal federa i avait li-
bere de toute responsabilité le pére d' un
j eune garcon de dix-s ept ans qui , en ma-
niant  un fl obert , avait tue un enfant de six
ans , parc e que le pére n 'était pas ten u d' e-

xercer sur un j eune homme de cet age la
surv eiillance dont parie l'article 333 du code
civil. lei , c'est confr e l' aut eur mème du
dommage qu 'une aotion eùt pu ètre inten-
tée.

m m m

Il nous a paru intéressant de rappeler
ces divers cas à propos d'un récent recours
au Tribunal federai , pour faire bien com-
prendre de quel s principes Ies Tribunaux
s'inspirent lorsqu 'il y a lieu de décider si
la responsabilité des parents doit ètre con -
sidérée comme engagée. S'il tient compte
des données qui precèderai, le lecteur abor-
tirà sans doute à la mème conclusion que
le Tribunal federai , après l'exposé des faits
que la seconde section civile a eu à exa-
miner :

Des enfants d'environ sept ans s'amu-
saient ensemble, comme la j eunesse le fait
partout à la campagne, en tirant à l'arbalè-
te dans une cible. Les arbalètes .étaient
faites d'osier et les iSlèches de roseau. Le
petit Heini , place à coté de la cible pour
vérifier les irésuitats, fut atteint malencon-
tr eusem-enf par un fJàeJie .qui penetra dans
l'ceill gauche. Malgré une opération , le gar-
connet devimi borane. Son pére aotkmna
le pére de l'enfant .qui avait lance la flè-
che et lui reclama 16,000 fra ncs de domma-
ges-intérèts.

Le Tribunal de distric t de Frauenfeld ex-
prima l'avis que le j eu en question était dan-
gereux et necessitai.! une surveillanoe sé-
rieuse exercée par des adultes. Il accorda
en conséquence une indemnité de 3500 fr.

Le Tribunal cantonal , lui , rej eta entière-
ment l'act i on , et ile Tribunal federai lui a
donne raison . Il a estimé en effet que le
tir au moyen d' arcs en osier et de flèohes
fabri quées par ies enfants est general et
qu 'il est partout considéré comme sans
danger. On ne pouvait déduir e du fait qu 'un
accident s'était malheureuseme.nt produit
dans le cas particulier que les parents de-
vaient surveiller XWS S-.^- enfants pendant
qu 'iJs j ouaient au tir .et leur donner des
insfructions, alors qu 'il ne s'agissait pas
d'enfants d'un caractère ou d'un développe-
ment anormal.

W. O.

Me histoire
Le fait se passe dans un charmant vii-

lago, traverse par une rivière, aotionnant,
en amont et en aval, deux usines. L'une
d'elles appartieni à un patron chrétien qui
la fit consacrer au Sacré-Coeur. Les eyndi-
calistes catholiques if.irent une tentativo
de pénétration et d'organisation. Une pro-
pagandiate v int trouver M. le Cure , qui se
contenta de lui donner d'autres adressée....
Partout on Jui répondit : « Notre village
est bon , Ja question sociale ne se pose pas
chez nous ». Notre propagandiste s'en re-
touma , cachan t ees .larmee.

Peu de temps après, une autre propa-
gandiste , mais de nuance different e, arri -
vait , un samedi soir , dans le village. Ell e
n 'alia voir ni le cure , ni lee chefs d'usine,
ni Jes notables, mais se contenta de poser
des affiches : «Conférence ouvriere des
plus intéressantes ». Habilement , la réu-
nion était annoncée .pou r la sortie des vè-
pres et no dérangeait en rien Ies offices.
Les ouivriers et ouvr.ières s'y précipitèrent
comme mouches sur gàfeau do miei , et
moine de deux bouree après , lee doux tiers
de l'usine consacrée au Sacré-Coeur avaient
payé leur première cotisation au syndicat
rouge.

Quinze jour s plus tard , la méme propa-
gandiete devait revenir pour tenfe r le mé-
me coup de file t dans l'autre ueine. Entro
tempe , lee coupé de téléphone fonctionnè-
ront. Cette foie, la ques tion eociale eo po-
sai! ! Il fallait , à tout prix , rappeler Ja
première propagan diste pour sauver l'au-
tre moitié clu village. Ce qui fut fait. Quant
aux ouvriere de l'autre ueine, heureuse-
men t le Sacré-Coeur veillai t ! Maie il fall ut
un an d'efforte pour lee reprendre au syn-
dicat eocialiste.

Ce récit , emprunté à l'histoire sociale
de France , me diepenee de vous center une
histoire tout à fait pareille, lamentable,
paeeée en Valaie, il y a 13 ane... Dee faits
de ce genre illuetrent éloquemment une pa-
role de Leon XIII , vieill e de 40 ans : « Lee
ouvriere chrétiens n'ont plue qua choi-
sir entre deux partis : ou s'inserire dans
cee aeeociatione périlleueee pour la reli-

gion , ou bien en former eux-mémes d'au-
tres, afin de se souefraire à un joug si in-
juste. Qu'il faille opter pour ce dernier
parti , est-il personne qui puieee avoir là
dessus le moindre .doute ? » Et que coux-
qui n 'ont pas encore 'compr.is ou voulu
comprendre la queetion sociale ouvrent en-
fin Ies yeux !

Bergamo.
Controverse

« L'Echo de Sierre » a conteste le bien-
fondé de mon article sur le juste ealaire :
c'est eon droit. Seulement, il a outrepassé
la meeure en prótendan t me mettre en
« flagrante contradiction » avec Leon XIII;
cette accusation était grave. J'ai répondu
en mettant mon contradicteur au défi de
citer des fextee de Leon XIII qui condam -
nent ma doctr ine sur Je ealaire, qui n'eet
autre que la doctrine eneeignée dans un
Institut Pontificai de eciencee sociales.
Dans un eecond article, des textes tron-
quée sont eortis, mais pae du tout dócieifs,
puisque Je rédacteur admet enfin que «Leon
XIII n 'a pas exprimé expliiciitement Je prin-
cipe du ealaire familial »...

Du reste, l'«Eeho de Sierre», loin de pu-
blier ma réponse justificia/tive à l'adresse
de ees lecteurs, n'a pas mème retiré eon
accueation. Je me diepenee de itout ccwn-
mentaire et je cioè ioi, pour ma part , cette
étonnante controverse.

Bergamo.

LES ÉVÉNEMENTS
¦ ¦ » ¦ ¦

La situation
Les finances francaises en perii

M. Poincaré a étó , à bon droit, considé-
ré comme le restaurateur des finances
francaises, compromises par le Cartel.

Celt-e eituation onviable pouvait étre
maintenue par une politique prudente, que
commandait par ailleurs la perspective des
dépenses considérahlee réclamées par les
nouvelles instifutiane sociales et autree.

Lo min istère Tardieu e'elforca de pré-
eerver le coffre-fort de toute atteint e gra-
ve et eon minietre dee financee, M. Ché-
ron , pouvait s'aeeeoir sur un monceau d'or,
qui excita l'envle dee parlementaires plus
soucieux de leur popular.ité que des véri-
tables intéréts du paye.

Bribe par briibe, eou par sou, le trésor
patiomment amasse diminua et le gouver-
nement ee trouve aujourd'hui en face d'u-
ne situation plus qu 'angoiesante.

Les explications do M. Pietri à la Cham-
bre en font foi. En ministre soucieux de
la sante de eon budget, il a signale lee
écueile à éviter , si le Panleme-nt veut re-
venir à sa vocation h.istorique, qui est de
limitcr les dépenses de J'exécutLf et non de
Jee aocroìtre.

« Malheureusement, dit-il , on peut crain-
dre que quatre années d'opulence budgétai-
re ne lui ait fait perdre la notion budgétai-
re elle-m emo.

Déjà le budget de 1931 se salderà trèe
certa.inome.n t par un déficit.

A la fin du mois de février, les recettes
atteindront vraisemfolablemen.t 51 mililiarde
250 millions environ , tandis que Ies dépen-
ses totales, par euite dee crédile supplé-
mentaires, atteindront 51 milliards 840 mil-
lions, soit un déficit aoquie de 590 mil-
lions. Puis, au cours dc-e moie qui vont eui-
vre , ce chiffr e e'accroitra d'environ un
millia.rd 519 millione , par euite de l'applica-
tion néccesaire de dieposif ione déjà votées,
soit au .total un déficit de 2 milliar.de 209
millions.

L'ensemble des dépenses socialee est
paese de 172 millions en 1913 à plus de
2 milliarde en 1931 ; et fait ineeneiblement
du budget national « une enorme orga-
nica tion d'assietance ».

Cee avertieeemonie n'ont pas empéchc
Ja Chambre de porter de 480 à 739 mil-
lione le crédit concernant la retraite des
combat tante. Le gouvernem ent, eentant l'i-
-nutil 'iit é d'une oppoeit.ion, s'était déclaré
d'accord avec la commiesion dee financee
pour accepter cette somme.

Un eecond échec, plue grave, parce que
le cabinet avait tenté , mais en vain, de
resister, lui fut infligé un peu plue tard.

La diecussion roulait sur un article re-
latif à J'avancement des instituteurs.

M. Herriot a demandò l'exteneion de
cette réforme aux professeurs de l'ensei-
gnemen t eecondaire. Cette proposition, vi-
vement critiquée par 'la droite et le centre ,

coùterait pour tout le corps enseignant,
dans quelques années, salon M. Lavai, 200
tniJlions. M. Pietri , minietre du budget ,
juge qu 'une telle réforme eerait une redou-
table aventure. Aussi le gouvernement do-
mande le renvoi de l'article à la comumie-
eion.

Finalement, l'article en question, éta-
blieeant ravancement dee Lnstitute ure avec
l'amendement de M. Herriot, eet vote .par
325 voix cantre 245. ,M. Lavai n'avai t pas
poeé la queetion de confiance.

... et le Gouvernement sur la sellette
11 était d'autant moine dispose qu'il doiit

veille r à sa propre eécurité et se défendre
contre lee aftaques dont il est l'objet de
toutee parte .

Ses advensakes profitent de la dóconfi-
ture de la Compagnie Aéropoetale pour
atteindre le minietre des if inanees, M. Flan-
din ,avocat-conseil de la Compagnie, le
compromettre aux yeux des masses et en-
trainer la chute de tout le ministèro.

Cotte manoeuvre eet facilitée par la
composition plus ou moine 'hétérocilite du
Cabinet, M. Lavai lui-màme n'a pas l'en-
vergure d'un Poincaré au d'un Tardieu et
n'est pas malgré ea haute diplomatie, un
ciment assez for t pour maintenir la co-
hésion nécessaire entre les membres de
son cabinet et ea majorité parlementaire.

Seule la craint e de faire le jeu du Car-
tel à la veille dee éiectione générales peut
maintenir une certaine unite dans le camp
gouvernemental.

Et encore, rien ne penmet d'affirmer
qu 'il en sera ainei.

Les hauts traitements en Allemagne

Si la France prospère voit eee finances
gravement compromiees, on pouf croire
que l'Allemagne n'est pae mieux parta-
gée ot que le chancelier s'ingénie à la
sortir de la situation pénible dans laquel-
le olle se -tirouve.- - - • -

Uno des réformes qu 'elle peut accam-
plir sans danger et qui répond à un sen-
timent de justice distributive, coneiste
dans uno réduction dee traitements des
hauts fonctionnaires qui touchen t des
sommes folles, alors que l'ouvrier ou lo
petit bourgeois a peine à se tirer d'affai-
res.

Nous avons parie ici méme de ce scan-
dalo bien propre à fomenter lee révoJtes
et à eusciter lee mécontenfemente.

II réeulte d'un rapport du ministre de
l'agriculture, quo lee membres du direc-
toire de la Reiehsbamk gagnent annuelle-
ment la eomme de 100.000 marke chacun.
Le vice-président recoit 133.000 marks et
le président 200.000. Comment s'étonner de
la corruption adnninisitratiive qui doit ré-
gner dans une bureauciratie pareilile.

Le chancelier l'a compr.ie et, récemment
cee gros traitements ont été réduite de
20 %.

...et en Belgique

Lee haute traitements que l'Allemagne
accorde à ees hauts fonctionnaires, la Bel-
gique les danne à ses parlementaires.

A maintee reprises déjà, Ja presse e'est
élevée confre cotto exagération et Ies
journaux catholiques ont domandò une di-
minution de rindemnité parlementaire.

Ces plaintes de l'opinion publique ont
été entenduee et une proposition de réduc-
tion de 10 % do cotte indemnité a été dé-
posée à la Chambre. Les socialietee, que
tout essai d'aeeainissemont économique in-
quiètent, s'oppoeent à cette mesure, tout
en voulant bien accepter un prelévoment
de 5 %, qui eerait vereé au fonde de cri-
se.

Lee autree groupes n'ont pas encoro prie
position.

M. Baldwin et les Indes

L accord conelu à la Nouvelle Delhi en-
tre lord Irwin ct Gandhi , pour important
et réjouiesant qu 'il eoit , ne met pae un
point final à la queetion de l'indépendan-
co de l'Inde ; il ne fait qu 'établir une ba-
so sur laquelle lee pounpanlers pourront
reprendre avec quelque chance de euccèe.

Mais déjà l'aile extrémiete du congrès
fait entendre que Jee nationalistee ne par-
ticiperont à la nouve lle conférence quo
si l'Inde est aesurée d'obtenir l'indépen-
dance absolue avec la libr e disposition de
eon armée et de ees financee .

Cee pretensone ne cadrent pas précisé-
men t avec ia bonne volonté et le désir de
paix dont a fait preuve Gandhi dans ees



conversations avec lo vice-roi.
Celui-oi, do son coté, n'est pas'sane

éprouver uno certaine résietance de la
part du parti coneenvateur, dont lo
chef , M. Baldwin, a explique eon poin t do
vue à la séance de la Chambre .

Après avoir rappelé quo lo parti conser-
vateur a toujours placò l'Empire britanni-
que au premier pian do ses préoccupa-
tions, M. Baldwin souligne que cet empi-
re óvohie de plus en plue avec le progrèe
et quo rAngleterre qui a fait pénétrer aux
Indes Ja c-ivilisation occidentale doit ac-
cepter aujourd'hui les eonsòquences do
cette initiative.

Les déclarations de M. Baldwin ont
écìairci un peu la eituation ; elles imon-
tren t lo parti conservateur moins hostile
qu 'on no lo disait, à l'oxiception des amie
tìe M. Churchill, à uno collalxiration anglo-
hindoufl ; lo eoe ré taire d'Etat pour l'Inde
a pu faciliter M. Baldwin de son exposé,
qui dit-il, sera accuoiilli avec satisfaction
aux Indes ; par Gandhi du moine, car pour
ks oxtròmistes nat.ionalistes, rien no les
satisfarà quo l'Angleterre n'ait plus un
mot à dire dans lo paye ; ce jour viendra
certainement ; mais la nature ne procède
pas par bond, dit un vieux proverbe latin;
il faudrait se le rappeler .

NOUVELLES ÉTRANGÈRES

Un arrét en matière de
chirurgie esthétique

La premiere chambre de la Cour de Pa-
ris a rendu hier un arrét important en ma-
tière de chirurgie esthétique.

11 s'agissait du procès" intente par une
couturière, Mme Le Guen, à un chirurgien
des hópitaux de Paris, le docteur Dujar-
rier, qui lui avait aminci le molilet droit
qu 'elle jugeait trop gros. ,

A la suite de l'opération ,la gangrène se
déclara et Mme Le Guen dùt subir l'am-
putation de la jambe.

Le tribunal avait déclaré le docteur Du-
jarrie r responsable, pour ce motif qu'une
intervention ohirurgicale non imposée par
la nécessité -thérapeutique oonsf.itue à elle
seule une faut e de nature à entrainer la
responsabilité du chirurgien.

La Cour de Paris n 'a pas admis ce mo-
tif , qu 'elle a considerò comme constituant
une véritable préeomption de fautee à l'é-
gard du chirurgien, qui ne saurait ètre ad-
miee, maie elle a néanmoins condamné le
docteur Dujarrier à payer à Mme Leguen
200.000 francs de dommages et intéréts
pour ce motif : quo le docteur Dujarrier
avai t negligé d'indiquer à sa cliente Ies
risques graves que comporterait pour elle
l'intervention qu'ello avait solilicitée.

'La Cour a estimò qu 'en matière de
chirurgie esthétique, le praticien devait
mettre ses cliente exactement au courant
des dangers de l'opération et devait obte-
nir lo consentement forme! de ces der-
niers à l'intervention chirurgi calo.

Ho pn! de ferralo empoile
Km villages il ti un d'auto

Hier, un giliesement do terrain s'est
produit à Bellecombo, Tarentaise, France,
par suite des pluies et de l'onlèvement do
grandes quantités de neige dane uno car-
rière en exploitation. Trento mille mètres
cubes ont .recouvent un chemin et le lit
de la rivière.

Les ouvriers qui travailtaiont à la car-
rière de sable emportéo avaient cesse le
travail peu de temps auparavant. Tout
port e à croire que personne n'a été ense-
veli sous les cent mètres do chemin re-
couverts.

ILE MYSTÈRE f
| D'EN-POUCHAT f
+ par PIERRE de SAXEL +

»>K« »>K« »>K« >>K« *tt »>K« »>K«
— Ah ! vous croyez que beaucoup de

jeunes .gens en foraient autant ? Tenez , j' en
connais une qui avait été demandée cn ma-
riane il y a quelque temps par un capitaine
de cavalerie, un « ityp c » qui avait été epa-
tant pendan t Ja guer re, mais, que Ics tran-
chées avaienit predispose aux rhumatismes.
Savcz-vous ce .que cette péronii.elJe a ré-
pondu lorsque so.ii pére , qui désirait cette
union , l'a pressée d'y consentir ?... « Mer-
ci bien ! vous me voyez , à mon ago , pas-
sant mon temps à iriefioraicr Ics doulcit rs de
cet impotcnt , en l'écoii-tant raconter ses
glOricU'Ses campagnes ?... >, 'Et elle l ' a re-
fusò !.... Elles sont toutes cornine ca. main-
tenan t , égoisfes, frivoles... Ah ! elle n 'est

La rupture do la ligne de transport d'e-
nergie électrique a ou pour irésultat de
plonger la vile de Moutier et environs
dans la plue complète obscurlté.

Lo gliseoment de terrain qui s'est pro -
duit au Chàtelard monaco de s'étendre.
Uno quarantaino d'hectares avec leurs
maieone devaient à une vitesse qu'on peut
évalucr à 40 mètres à la minuto vers le
village des Granges dont les habitants
s'enfuient en eanportant leurs objets pré-
cieux. On craint qu'une catastrophe no so
produiso. ,. *;;

La masso mouvanto qui , au Chàtelard,
avance à uno allure do 150 mètres à l'heu-
re environ, est d'une superficie do quaran-
te hectares ot d'un volume estimò à six
millions do mètres cubes. Doux villages
déjà ont étó détrui ts, -colui do Berges et
celui do Michaud. Do co dernier, qui était
compose d'uno dizaine do maisons, il no
reste absolument r ien. La fonmidable cou-
lée descend lentement vere la maison du
chof-lieu qui ost rapidement óvacuée.

On entend dans la montagne des gron-
dement sourds. On voit dee arbres se fari-
sei et disparaitre dans la masso en mou-
vement.

Cotte nuit , on fera sauter lo pont dee
Granges pour permettre le partage de la
coulée, mais tout le monde resterà sur lee
lieu x pour parer à toute éventualité. Il n 'y
a eu jusqu 'ici , personne de blessé.

Détournements d'un haut fonctionnaire
Sur plainte en abus de confiance du

maire et du préfet-, une enquéto a été ou-
verte contre lo secrétaire en chef de la
mairie du premier arrondissement .de
Lyon , Louis Santhonnax, qui est accuse
d'avoir commis des détournements sur les
allocations qu'il était charge de verser
aux vieiila rds et incurables assistés.

L'enquète se poursuit, mais le fonotion-
nairc incriminò est, d'ares et déjà, rele-
vé de ses fonctions.

Quatre jumeaux
On mando de la villo do Sliven (Bulga-

rie) qu 'une femme nommée Vassilia Gueor-
guieva, a mis au monde quadro jumeaux.
Les quatre  enfants sont nés vivante.

Les ministres opérés
Le « Daily Herald » annonce que M.

Snowden va subir lundi une opération peu
.important e qui permettra sans doule d'en
éviter une plus grave. Mme Suowden a
déclaré qu 'elle avait l'espoir de voir son
mari reprendre sa place aux Camm-unes
après Pàques, mais qu 'il dovrà se faire
aider pour l'élaboration du budget.

* * *
¦Le « Bérliner Tageblatt » annonce que

les médecins soignant l'ancien chancelier
Hermann Muller ont décide d'opérer ce
dernier vendredi .matin .

WaiialÉ ile Milito italiens
Le mécanicien Giovanni Gilardi, arre-

tè par la polke à la gare de Treviso ot
trouvé en possession de nomibreux docu-
ments comimunietos montrant que Gilardi
est un émissairo chargó de la reconstitu-
tio n du parti communiste dans la Vénótie
et la Toscane, a étó condamné .par le tri-
bunal pour la défense do l'Etat à dix ans
do réclusion. Sept do ees camarades ont
comparu avec lui devant lo tribunal. Deux
ont étó acquittés, les autres condamnés à
des peincs allan t de 2 à 4 années de pri-
son.

Une grosse avalanche
Uno enorme avalanche est idcsconduo

entro Pré-St-Didier et Courmayeur, vallèe
d'Aceto, obstruant la vallèe. Les communi-
catione avec Aceto sont interrompuee.

— Vous .g.énéralisez trop, r épliquait le
prètre ; toutes heureusement , ne sont pas
sur ce modèle.

— Toutes , non mais beaucoup, oroyez-
mai. Je les vois à /Nice , ù la campagne et
ca me dégoiìte de il es regarder faire. Mlle
de Guiehe n 'est pas de celles-lù ! Ce que
j' admire .aussi chez eie, avait-il spécifié un
j our, c'esit son inaltérable bonne humour.
Car enfin , elle doit s'ennuyer ià mourir ici !
Eh bien ! j e (a vois toujours gaie , tonij ours
contente, et elle ne « tique », inèrnc pas
quand son pére, .qui Qa tratte -cn ipctite-fiJle
a l'ironie de lui dire « Va t 'amuscr ». S'a-
museir , de disitrairc , où ? comment ? en lui
bourrant sa pip e ou cn recommene-aurt une
autre partie ?

— Elle est pie-use, répoudait l' abbé bre -
ton , .de cotte piété , profonde, ibicn compri-
se, qui se traduit par le dévouement et l' a-
mour du devoir.

— Ali ! imon olier .cure , c'est qu 'i'l n 'est
pas touij oiirs idròl e è ircimplir , le devote !
Et quaiul j c vois eettc enfant fair e ile bien
si simplement , jc me die qu 'eJl e est une
exception entre toutes . GeUllc-là -aceepteru
de promcncr un morceau de flanelle sur les
rliunnatismes de celili qui J' cpotiseru....

Découverte archéologique
Le professeur Garsfang annonce la dé-

couverte, sur remplacement de l'ancienne
ville de Jéricho, d'un cimetière datant de
près de 4000 ans. Cotte nécropole renfer-
me certaines tombes qui semblent remon-
ter à l'àge du bronze, soit vers 2000 ans
avan t Jésus-Christ.

Une pòche merveilleuse
Un homme qui péchait dans l'Endortach

aff.luent do la Mosello, à Coblencc, cro-
yait avair pris un gros poisson. A sa gran-
de surprise, il tira de l'eau deux montres
en or.

Il so pencha alors et aporcut , gieant au
fond do la rivière, tonto uno sèr ie d'objete
en or . qu'un voleur avait sane doute jetée
ià pour s'en débarrassor .

La peste en Russie
Selon une dépéche de Constantinople,

au « Times », la pesto so eerait déclarée
en Russie meridionale. Le cabinet ture
aurai t décide de Jenmer la frontière. Un
soul passage serait maintenu ouvert aux
voyageure qui , en arrivant de Russie me-
ridionale , auraient à se faire vacciner et
devraient subir cinq joure do quarantaino.

Ur. directeur de cirque ingénieux
En Autriche, un directeur do cirque, la

bieo étant venue, so trouva fort dépourvu :
il ne parvenaiit plus à nourrir les animaux
qui peuplaiant sa anénagerie.

Par voie d'affiehe, il annonca qu'il don -
nerait une entrée gratuite à son specta-
cle à toute personne qui lui apporterai un
... chat destinò à apaiser la fringafe do ses
bètes féroces.

Tout do suite trois conte spoetateure
s'empressèront. Hélas ! le méme soir, deux
cents plaintes étaient déposées au commie-
eariat pour vale de c-hate !

NOUVELLES SUISSES
Les accidents de luge

Hier , à Lausanne, plusieurs accidents de
luge so sont produits. Un traineau , con-
duit par doux chevaux ost alle buter con-
tre un tas do neige à la ruo do la Solitude.
Les chevaux tonubèrent entrainant le trai-
neau et ses six occupants.
Dans sa. chuto, une dame dame s'est frac-

un poignet et a recu lee soins de M. lo
Dr Nieod.

Um garcon, Roger Burki , àgó de 15 ans
et domiciliò à l'avenue do Banlieu, s'eet
fracture l'humòrus gauche en ee lugeant.

Mlle Marguerite Kull, 31 ans, domesti-
que au Chomin des CroixJlouges, e'est
également fracturée -lo pied on so lugeant.

Les deux blessés ont étó transportés à
l'hòpital cantonal.

» * *
D'autre par t, une luge montée par qua-

tre jeunes gens eet arrivée à l'avenue Jo-
mini contro un tableau d'affichage. Un des
lugours eet venu donner violomment do la
tòte contro lo panneau sus-indiqué et fut
relovó assez griòvoment .bleseé. L'accident
e'est produit aux environe de 23 heures.
Le blessé a été conduit à la clinique de
ia Source , il avai t perdu conaiseance.

* * *
Hier so.ir, à la Grande Fontaino, à Fri-

bourg, un gravo accident, s'est produit. Un
bob sur lequel avaient pris place eix per-
sonnes descendait la ruo à vive allure
eous la direction d'un jouno homme, M.
Edouard Condro. Il voulut éviter un en-
fan t qui ee trouvait sur la chausséo ot de-
viò dans sa course alila ee jete r contro
un mur , lee freine n'ayant pas fonetionné.
Les six personnes furent projetées avec
violence sur le sol. On s'empressa de lour
porter socours ot on Jes conduisit aussi-
tòt à l'Hópitail dee Bourgeois où M. Jo Dr
Bonifazi lour donna des eoins.

A ceci le prètre ne répondait rien d'h abi-
tude , car s'il paiksa iit ico'mim.e Mauric e, s'il al-
minait camme lui iles vertus réclles de Ja
j eun e Siil e, il se tenait cependant , lorsqu 'il
parlait d'elle, sur une grande •réserve. iL'at-
trait iqu 'eJJe inspirali au tienne lioniimc ne lui
édhappait pas , et ,. ien toutes autres circons-
tances , il s'en fut réjoui — ces jeunes gens
paraissaient si bien faite pour s'almer ! —
Mais devaiiMl encore an«meiiter la vivaci-
té de ce .sentiment eu vantami l'un à l' autre
Jeurs -qualités réciproques ? et ie pe.ncliant,
qui i nolinait cn ce , moment Maurice vers la
jeune filile , serait-il assez font , assez dura-
ble , pour le décider un j our a se dédarer ?...
Ne lui siiggérait-on pas dans son entoura ge
qu 'ayant peu de for tune 1ui-imème , il -serait
raisomnable de rocher oli or un parti -qui pùt
redorer son blasoni et apporter chez lui 'ime
agréable aisance ?

Sans parler de Mille dìEtriguy, cotte vo i-
sine de campagne , cette amie de toujours
que nommaiit isi souvent le jeune homme.
L'oostacle ne •v.ic.nicir.a iit-il pas de là dans (l' a-
venir ? On pouva it le craindre font  ali
•.noins.

M. Edouard Gendre a une fracture com-
pliq uéo de la jambe, M. Kaiser une frac-
ture simple et uno plaie à la tòte, Mlle
Blanc-Dorungs et M. Marc Jobin , étudiant ,
ont une jambe brieéo. Les deux autres
iugeurs ont des contusions sans gravite.

Cee jeunes gens sont victimes de leur
imprudenco car ile ont enfreint lee règle-
ments do police dòfendant de faire du bob
à eet endroit.

Le procès d'un jaloux meurtrier
Hier ont commencé devant la Cour d'ae-

sises du MittoMand bomoie, les débats du
procès intente à l'agriculteur Christian
Wongor qui , le 28 novembre 1030, tua une
écolièro àgée do 15 ans, nommée .Martha
'Jenni. L'.inculpó qui est aujourd'hui àgé
do 28 ans, avait eu primitivement l'inten-
tion d'òpoueer ea victime ; lorsqu'il ap-
prit , par hasard, que la jeuno Jenni était
ia préféròo do son instituteur ,il devint ja-
loux et concut lo projet do tuer la jeune
fille , et , le 28 novembre au matin, il tira
sur elle, comme elio passait devant la mai-
son .

Les témoins entendus hier dédarèrent
que lo meurtrier était un hamimo tranquillo
et pacifiquo.

L étiquette « poison »
Lo tribunal cantonal sohafifhousois vient

d'avoir à s'occuper d'un cas d'homicide
par négligence.

L'inculpé avait inventò un liquid e insec-
ticid o et dostruetif do mauvaisee herbes
contenan t 30 % d'arsenic.

En juin dernier, la femme d'un jardinie r
à Hallau a vendu de ce liquid o à une au-
tre f emme et dans sa hàte, elle avait ou-
blié do coller l'étiquett e « Poison » bien
connue , sur lo flacon.

.Le jour suivan t, la cliente, voulant boiro
du cidre, se trompa de bouteille et .mourut
deux heuree aprèe avoir abeonbé le poieon.

Lo tribunal a reconnu la culpabilité de
l'invenfcur et celle de la femme du jar-
dinier et les a condamnés pour hamicide
par imprudenco, le premier à quatre se-
maines, la secondo à 10 jours de prison
avec sursis. Ile devront supporter collecti-
vement les frais de la cause.

NOUVELLES L0CALES
t ' MB» ¦

Ooze chalets empori par noe avalanche
On nous écrit :
Uno forniidable avalanche est descendué

des pentes situées au midi de l'alpage de
Bal lavaud sur lee mayens des « Zoras »,
Isérables, où onze chalets ont été emporfée
totalement. Les dommages sont- considéra-
bles. La forèt a été arraohée eur une certai-
ne étenduo ; de gros mélèzes sont réduits
en miettos. Ls dégàts causes à la forét
sont également importante.

Deux hameaux en marche
Depuis de longues années déjà, il avait

été constatò que les villages de Monta-
gnon et de Produit , au no-rd-eet do Ley-
tron dont ils reJòvent , glissaient vers la
vallèe du Rhóne. Les repères avaient per-
mis d'enregistrer un gl-issement de prèe
do cent mètres en lo'spaee d'une cinquan-
taine d'annéee et Ies pouvoirs publics alar-
niés avaient eongé ,un moment donne à
l'abandon do ces doux localités par leurs
habitants. Mais voici qu 'à la faveur des
grosses quantités de neige et do plui e de
cee derniers .temps, lee hameaux en ques-
tion so sont mis à gliseer avec plus d'in -
teneitò. A tei point mème que dee habi-
tants prie do panique ont abandoné leurs
demoures.

D'inquiétantes lòzardes so eont produi-
tee dane Ice maisons qui s'inclinent peu à
peu. La miinic-ipalitò s'est renduo sur les
lieu x pour examiner la situation.

Et si Germaine, de son coté allait s'é-
prendre de cehii qui , iJ en convenait , avait
tout pour lui pJai.rc et .qu 'eflJ e voyait jour-
neUement ? Elle ne connaissait guère que
lui , les occasions lui man quaient donc pour
établir des comparaisons et sa vie monoto-
ne , en ila iprédispotsaint à se replier sur eille-
mème, facilitai t auss i J 'éclosion de rèves
dan.g e.rcux. parco .quo peut-ètre i.nréalisa-
bles.

•Cortes, ell e Jutter ait , il on était sur, avec
tonte sa vai'llance, contre un sentiment
qu 'ello in 'était pas centaine d'inspìr-cr à son
tour . Mais , sans le dire , d'une de ces dou-
1-eurs muetites qui n 'abattent pas Je courage
et .qui cependant font  tant de mal , son cceur
serait  tor tu re quel que jour.

Toutes ees aipprélicusions rendaient l'ab-'
bé -Breton extrémement soucieux. LI eu ar-
rivai'! .méme à désiircr que Vaiprc ne s'éfer-
rj isàt pas dans l'Ariège, son départ lui pa-
raissant étre la seule solution possible pour
dénouer une situartion qui n 'avait déjà quo
trop dure. Sans compter que l'élaiigne-men-t
pourrait étre — il l'esipértait, du moins — la
pierre de touche qui ponmettrait à Maurice
de j uger de ses véritaiWes sentiments pour
Germanie.

Docteur en théologie
A !a facultó do fhéalqgio do llJmivej si-

tò do Fribourg, le R. Pére Adrien Duval,
miseionnaire de S. Francois de Sales a su-
bì avec succès I'examen de « doctorat »
et morite à I'examen orai, la noto : « mar
gna cum laude». Sa thèse: L'amour de Dieu
et la mortification d'après eaint Francois
de Salee, obtint La note « cum laude ».

Lo Péro Duval est le fils do l'artiste
bien connu , M. Francois Duval, à Sion.

Npus présentone au nouveau docteur noe
félicitations et nos voeux de fécond apos-
tolat.

Ton moulin va trop vite
On nous écrit du Haut-Valais :
Lo « Walliser Boto annonce grayement

qu 'en mème temps que la votation fode-
ral o de dimanche, les électeurs valaisans
eeront consultés sur une nouvelle loi can-
tonale concernant l'augni ent a tion des ef-
fectifs de la gendarmerie et de Ja police
de sùrotó et sur la création d'une caisse
de retraite.

Cette nouvelle nous laissé rèveur. .Est-oe
que le Département de Justice et police
aurait décide do faire procéder à cette vo-
tation par anticipation et par les-seuls lec-
teurs du journal haut-valaisan ? Cola pa-
rai! peu probable.

Il se peut aussi que les dernières vota-
tions cantonales ont à ce point « dérangé >
le W. B. qu 'il a voulu conte que colite
prendre un peu d'avance (une foie n'eet
pas coutume !) et qu 'il s'est trouvé sou-
dain au ler avril sans s'en apercevoir !.-

Un lecteur amusé.

Conseil de la fondation Pro .Inventate
Au cours d'une séance très fréquentée et

présidée par M. Haeberlin , président de la
Confedera tion , le Conseil a approuvé le 2
mars dernier , le budget élaboré par le se-
crétariat general pour l'exercice 1931-32.
Le recul très marque de la vente du tim-
bre de 30 centimes en décembre 1930 a
donne lieu à une discussion nour.rie sur le
choix dee sujets des timbres de Pro Juven-
tute. Des vceux divers ont été soumis à ce
propos au représentant de Ja Direction ge-
neral e des Postes, présent à la séance.
Puis le CoJonefl-divisionnaire Wille, prési-
dent de la commission, donn a un apercu
fort intéressant sur le réjouissan t dévelop-
pement pris par le Sanatorium pour . enian-ts
Pro Juventufe, de Davos.

Dans Ja matinée du mème jour , plusieurs
membres du Conseil avaient assistè à une
réunion des collaborateurs de la eection de
l'àge scolaire. qui comptait une centaine de
participants. Le thème centrai des délibé-
rations était : « L'enfant difficile eri clas-se ». 11 avait été introduit par Mlle SidUer
maitresse de Ja classe d'observation de la
ville de Zurich, par M. Ed. Laravoire , direc-
teur de la Station d'observation du Dépar-
tement genevois de l'instruction pubdique et
par M. HanseJ-man-n, directeur du Séminai-
re de pédagogie curative , Zurich . Ce der-
nier a reclame Ja création de colonies per-
mamente s de vacances pour enfant s diffici-
les.

Pèlerinage de la Suisse romande à Rome
et Assise

Comme ies j ournaux l'ont déjà annonce,
les cath oliques de la Suisse romande or-
ganisent sous le haut patronage de S. Gr.
Mgr Besson , evèque de Lausanne, Genève et
Fribourg, un imposant pèlerinage à Rome
et Assise du 12 au 19 mai prochain en vue
de commémorer, avec les catholiques du
monde entier auprès du Pére commun des
fidèles le 40me anniversaire de i'encychque
Rerum Novarum. Des autorités civiles pren-
dront également part à ce pèlerinage.

Ce voyage n 'est pas une simple pairtie
de plaisir, qui permettra aux partreipauts
d'admìrer des monumenfs magniifiqoies et
des sites pittoresques, mais un pèlerinage,
c'est-à-dire, un acte religieux. Les .pèlerius
auront donc à cceur de prier auprès des
tombeaux dos Saints Apótres, de visitor les
grandes basiliques de la Ville óterneHe pins
d'assister aux fètes qui célébreront le 40me
anniversa ir e de la Charte des Travailleurs,
J'Encyclique Rerum Novarum.

A cette fin d'imposantes manifestatioiis
sont prévues durant le séjour des pèlerins
à Rome. Dans l'audience qui aura lieu Je
15 mai un Livre d'Or, reiiform aut un ré-
sumé de l'activité do chacune des organisa-
tions chrétiennes sociales participarrt au
pèlerinage , sera offert au Souverain Ponli-

Au vide qu iJ ressentirait en étant prive
de .sa présence, ou bien , il comprendrait
qu 'il 'l' aimaif — et aJors le prètre .ne den-
tai t pas qu 'i'l ne sacrifiàt sans .hésiter la
fortune au bonlieur — ou bien il l'oublieraàt,
et alare il n 'étai t que temps de préserver
la jeun e fille d'un attaeihemcnt qui ne se-
rali jamais pour elle qu 'une source de cha-
grin et de désiJ'Iusions.

Ce fut donc sans hésiter qu'il acquiesca
à Ja demande de Valpré, lorsque Je jeune
homme vint , ce j our-là, lui demander de l'ai-
dor à trouver la mystérieuse cachette.

'Ms icouvinrcnt de commencer dès Je len-
demain à visitor le .chàteau , non .plus super-
ficiellement comme venaient de (le faire les
d'-Btrigny. mais de ile fouiller de fond en
comttle, sans laisser aucun coin riiexploré.

PJus encore que Maurice, dont l'indiifé-
rence sur ce point étonnait J' abbé Breton et
par atfection pour lui. le prè t re était décide
à boulcverscr , s'il le fallait , Ja demeure tra-
Riquc pour découvrir Jes docunnents restes
introuvabJes. tCe serai t de l'avìs de tous, en
effet , ile soul mioycn de déehi-rar le voile en-
sanglanté qui envel oppait depuis si long-
omps cotte lugubre histoire et de permettre

(A suivre).



Une avalanche emporté onze chalets et rase les forèts dans les Mayens d'Isérables
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ìe, en signe d'hommage fiflial et respecteux.
Voici un peu plus en détail le program-

me de oes différentes j ournées : Mercredi
13, arrivée à Rome au imatin ; répartition
des pèlerins dans Jes hóteJs respeotifs ; vi-
site de la ville par groupes. Jeudi 14, Féte
de l'Ascension, à 9 li., messe solemnelle à S.
Jean de Latran . Après la messe, cérémonie
.auprès du monument de Leon XIII. Jusqu'à
16 h., visite de la ville. A 16 h., réunion de
tous les pèlerins dans le Palais de la Ohan-
oellerle apostolique, discours des représen-
ta-rets des diverses nations venues pour les
iStes de l'Encyclique. Vendredi 15, Jour d'au-
dience, Communion generale à S. Pierre. A
9 h., Sainte messe célébrée par S. S. Pie
XI. Après le diner , audience dans la cour
S. Damase. Samedi 16 : visite de la vile
par groupes. Dimanche 17 : Journée de ciò-
ture des fètes en l'honneur de l'Encyolique
Le matfn , visite de la ville. L'après-midi
vers 18 h., à Sainte-M-arie Maj enre , céré-
monie de clóture. Lundi 18. départ pour As-
sise. Dès l'arrivée, visite de la ville et céré-
monie au tombeau de S. Francois. Vers le
soir départ pour Milan. Mardi 19, messe à
S. Amhroise à Milan et vers 10 h. dépar t
pour la Suisse.

Le gendarme Briguet
On nous ecnt :
Noue apprenons la nouvelle du décès

survenu brusquement mercredi soir à Saint
Piorro-dee-Olagas, où il séjournai t depuis
sa retraite, de M. Eugène Briguet , ancien
gendarme. Lo défunt était àgé de 57 ans.
Bien que souffran t depuis quelque temps
déjà d'une affection d'estomac, rien cepen-
dant n'aurait laissé présager un dénoue-
inent si prompt.

M. Briguet étai t originaire de la commu-
ne do Lene ; il avaiit passe toute sa car-
rière dans la gendarmerie, se montrant
partout à la hauteur de ea tàche. Entré
dans ce corpe en 1895, 'il avait prie ea re-
traite en 1921 après 25 ans de bone et Jo-
yaux servicee. M. Briguet occupa suc-ces-
sivement les postes de Saxon, Bagnes, St-
Maurice, Sierre et Viesoie. Dans ces diver-
ses localités 11 s'était unanimement attiré
l'estimo et la sympathie car il savait allier
aux froides exigences de son métier lee
qualités qui i.nspirent la confiance et le
respeet de l'autorité.

M. Brigue t laissé lo souvenir d'un fonc-
tionaire loyal et oonsciemeieux ; c'est uno
figure sympa thique et vraiment populaire
du corps de la gendarmerie qui disparaìt.
Le défunt était marie , sans enfant ; c'était
le frère de l'estimé brigadier de gendarme-
rie M. Briguet du poste de Martigny.

Nous présentons à la famille en deuil et
en particulier à sa veuve et à M. le briga-
dier Briguet, lexpressioin de nos sincères
condoléances.

L'enseveliissemenit de M. Eugène Briguet
aura lieu à Saint-Pierro-des-Clages demain
samedi à 10 heures.

MARTIGNY. — (Coir). — Un conres-
pondant du « Confédéré » qui n'a pas en-
core pu digérer la nomination de l'officier
d'état-civill de Martigny, survenue il y a
tantót 2 ans, vient déclarer dans le der-
nier numero do co journal que lee heures
d'ouverture du bureau en question sont in-
solite?.

Peneoz donc : à 4 bouree et demie do
l'après-midi il fait nuit noire et l'on ne
voit plue clair, imémo pour lire les affiches
surtout lo lundi.
Gabbud ?

Et- puis l'ofificier d'état-civil a encore
d'autres fonctions ! Au moins e'il no fai-
sait que des mariages, toute la sainte jour-
née — dee civile, bien entendus. — Mais
iì y a belle luretfo qu 'il n'y aurait plus
uno seule fillo à marior dans tout Marti-
gny.

Aliene, uu peu de bonne humour, Mon-
sieur le correspond an t et tomt ira bien ,

•surtout si les officiers d'état-civil allaient
^tro nommée désormais par les commu-
nes.

MARTIGNY-COMBE. — Mise au point.
'Corr.) _ Dans un entrefilet du « Confe-derò > , du il mars intitulé : Etat-civil etcumul, il est dit quo le bureau d'état-civilde Mart igny n 'eet ouve rt qu 'après lo li-cenciement « natii » dee écoliers dans unenutre commune.

On pourrait ainsi , croiro quo l'institu-
teur dont il est .parlò ne tient pae ses heu-
res de classe.

Nous avons lo devoir do protester avec
energie contro cotto fausse allégation.
L'imstituteur do la Ire école des garcons
do La Croix , cornane d'ailleurs tous see
collègues dans l'enseignement à Marti goy-
Combe, a toujours tenu see classes pen-
dant les heures róglernontaiires, et au delà.

Dans l'accomplissement de ses fonctions
d inetrtutour, il s'est mentre durant see
20 ane d'ense^gnememt ponctuel et dévoué
e' est exempt de tout reproche.

SUR LA SELLETTE M. FLANDIN TRIOMPHE

Los questions de politique n ont jamais
franchi Jo seuil de son école.

La Comimission scolaire
de Martigny-Combe.

LEYTRON. — Necrologie. — (Corr.) —
Mercredi passò on ensevelissait a Leytron
M. Maurice MicheMu, directeur ; ene ma-
ladie insidieueo et implacaWe le minait de-
puis quelques temps déjà et finit par avoir
raison d'un ami, hélas trop tot ravi à l'af-
fection des siens.

Le défunt, ago do 42 ans, dirigeait de-
puis un certain nombre d'années les tra-
vaux publics de la commune ; dans ce
poste, il sut fairo preuve de beaucoup de
tact et do doigté, auesi était-il unanime-
ment aimó ot respeeté.

M. M ichellod était au reste un excellent
et modesto citoyen , très estimò par ses
coneitoyens et par les autorités qui tinrent
à lui faire de magnifiques funérailles.

A sa veuve éploréo et à ees enfante vont
l'hommage de nos vives condoléances.

LAVEY Nous rappelons les soirées que
donneron t samedi et dimanche à 20 bou-
ree, à la Salle de gyninastique de Lavey,
Ics deux sociétés : le Chceur d'hommes et
la Fanfare et dont le programmo sera
agrémenté de morceaux d'orchestre, d'un
duo chante, de quelques chaneonnettes et
enfin d'une pièce de théàtre, le « Bon-
homme Jadis ».

Nul dout e que les perseverante efforts
de nos musiciens et chamieurs ne soient
p.l e moment ròcoimpeneés.

Cigarettes et rayons ultra-violets
Nous lisons dans lo « Journal of Phar -

macology and Experim en tal Therapeutics»
que le Dr A. J. Pacini , do Chicago, a dé-
couvert une méthode de traitement du ta-
bac par les rayons uìltra-violc ts qui lui en-
lèven t tout piquant et toute àcreté.

LES SPORTS
Concours de ski à Finhaut

Dans le but de profiter de l'hiver qui se
prolong é, le ski-elub Finhaut-Trient orga-
nisé pour le 19 courant, jour de la St-Jo-
seph, à Finhaut , uno course de vitesse et
un concoure de saut sur son nouveau
treimplin do La Léchère.

Lo prog ramme est établi camme suit :13
heures, départ des coureurs en collectivité
pour la montée à FénestraL 2000 m. d'alt.,
d'où dépar t do la course de vitesse, arri-
vée à la Léchère.

Le Téa-Room do La Léchère, situé en
face du glacier du Trient et de la chaine
du Mt-Blanc servirà dee boissons ohaudee,
Ha partie continuerà par un concours de
eauits. Des sauteurs valaisans et francale
sont déjà inserite.

Amis do la vitesse et du saut, qui vou-
lez paeeer une journé e agr-òablo, venez à
Finhaut le 19 couran t par le train du M.
C. partant do la iBàtiaz à 10 h. du matin,
arrivée à Trétien à 11 heures et de là en
une houro de marche vous atteignez Fin-
haut.

La distribu tion des prix aura lieu à 5 h.
SO, salle du tennis, afin do permettre aux
personnes ee rendant en plaine de pou-
voir prendre le train partant de Trétien à
19 heures, arrivée à ila Bàtiaz à 20 heures.

Le Comité.

La tiire lampe
de U F.
En vente en Suisse
Agence exclusive:

ETABLISSEMENTS J. MICHEL
Radio en eros Lausanne

Robert Taramanaz-CarreD etSieDi
Fully - Télép&ooe 3Z

Habilleraents et tissus divers pourdames et enfants (lingerie , tabliers,tourreaux, gilets, etc.) Draps de littoile et couleurs. Coutil pour
matelas, etc, etc. 448-8

Notre Service télégraphinue et téléphonique
M. Plauditi sur la sellette

La victoire du gouvernement
PARIS, 13 -mains. (Havas.) — La Cham-

bre décide d'interrompro la discussion du
budget pour discuter le projet du gouver-
nement tendant à assurer l'exploitation
des lignee do la compagnie aeropostale.
Le rapporteur do la commission de l'aéro-
nautique, M. Moch , socialiste, critique vi-
vement la gestion de cette compagnie, a
l'égard de laquelle un contrólc plus sé-
rieux eut étó nécessaire.

'Malgré les secours do l'Etat, dit-il, la
compagnie en arrivo à avoir ce bilan : Ac-
tif immédiatement réalieable, 40 millions,
passif 105 millions d'effete à vuo et défi-
cit total 270 millions.

M. Modi conclut en disant qu'il no va
pae faire do l'exploitation des lignes aó-
nennes une question de préjudice natio-
nal, ou alors l'avialion deviendrai t un dan-
ger de guerre.

M. Renaudel apporto l'avis favorable do
la commission dee finances. Il ajoute un
article i ouvrant les crédits nécessaires
au ministre de l'air.

M. Dumesnil , ministre de l'air, fait l'his-
torique de la compagnie aeropostale vis-
à-vis do laquelle les di-vere gouvernements
qui se sont succède dernièrement ont sui-
vi la méme politique. Les dirigeants de la
compagnie, dit-il , lorsque le gouvernement
fut amene à intervenir ont refusé la ré-
duction du capitai qui aurait sauvé la ei-
tuation. Le ministre tout en faisant dee
réserves acicepte lo projet do la commis-
sion , car il faut absolument sauver la li-
gne dont l'exploitation ost indispensabie à
ia prospérité nat ionale. Il demande à l'as-
semblée do voler le projet rapportò par la
commission.

M. Doriot , communiste , vient annoncer
que lee communistes vóteront les 6 mil-
lions et demi proposés afin do permettre
hi paiement du personnel de la compagnie
aeropost ale et uniquement pour cotte rai-
son. Le député communiste s'éton ne que
M. Flandin puisse comme ministre des fi-
nances préskler ìi la réorganisation de la
compagnie aeropostale .dont il est l'avocat-
coneeil.

Dans le tumulto M. Flandin réplique
qu'il n'a jamais été avocat-conseul de cotto
compagnie.

M. Blum demando au gouvernement de
e'expliquer eur le fait que , le ministre des
finances qui a eiigné le projet a dit lui-
m&me avoir étó l'avocat de la compagnie
aeropostale : « On dit, prononce M. Blum
dans le eilenco, quo M. Flandin no ee con-
¦tenteraiit, pas do so défendre mais qu'iil a
l'intention d'attaquer en mettant en causo
quelques-uns do ees collègues du gouver-
nement et de la Chambre, parmi lesquels
j'ai óté personnellement nommé.

Je domande donc à M. Flandin non pas
d'apporter sa défense mais s'il en a l'in-
tention , ses atlaques. »

M. Flandin répond , après avoir signale
le déferlemenit inoui de rumeurs qui ont
couru contre lui cette semaine et déda-
re qu 'il n'a jamais été melò en rien dans
les affaires de l'aeropostale.

M. Flandin déclaré que lee accusations
dont il a été l'objet à propos do ses rela-
tions avec M. Bouilloux-Lafont ou de ses
interventions dane le gouvernement sont
sans aucun fondement.

Autre legende encore : M. Flandin n'a
jam ais été pour rien dans le projet que lo
ministre de l'air a défendu. Legende en-
core ses interventions auprès do la banque
do Franco pour sauver la banque Bouil-
loux-Lafont.

Le minietre dee finances recueille de
vifs applaudissemente à droite et au cen-
tre. Ayant réduit à néant les accusations
portées contro lui .il pourrait s'arreter là
déclare-t-il , mais il .tient à traile r le coté
mora! et politi que du problème.

Il est impossible, ajoute M. Flandin, de
continuer à vWic sous lo regime de la
euepicion legislative. L'Etat étend chaque
jou r eon activité , et toutes les banques et
la plupar t des sociétés ont besoin de l'E-
tat.

Ces déclaratione déehainent dee applau-
dissenu'ntc et dee cris à tous Ies bancs.

M. Flandin, ministre des fbancee, s'élè-
ve contre la dietaturo du eoupeon qui va
devenir maintenant la dictature de la ver-
tu. I! signale que e: un parlementaire ne
peut pae étre avocat, il n 'y a aucune rai-
son pour qu 'il eoit plutòt j ournalistè. On
dénonce . dit-il avec véht-menee. les vices

du regime capitaliste. Alors il no faut pae
en vivre et il accuso les socialistes de so
retrouver à chaque instant les avocate
d'affaires do ces profiteurs de guerre qu'en
politique ils com-battent. Si lo Parlement
continue ainsi à se déohirer lui-mème à
tout propos et hors de propos. Aux élec-
tions chacun de vous aura devant lui un
candidat qui dénonccra la corruption du
PaiTilement. Le ministre des finances con-
clut :

Ce n'est ,pas un ministre qui dèfend son
poii'tefeuiiMe, ni mème un homme privò
qui dèfend son honneur, c'est un répub'li-
cain qui vous déclaré :

Le sabotage du regime a aesez dure.
(Bravos à droite, au centre et divers
bancs).

Finalement , l'amendement Blum recla-
mali! une réduction d'un million en don-
nant à son amendement le sens de la mé-
fiance à l'égard du gouvernement a été
repoussé par 340 voix contre 215.

Les tempe tes de neige
BELGRADE, 13 mars. (Havas.) — On

signale de nouveau 'd'importantes chutes
de neige. Plusieurs trains ont été bloqués
par la neige. Le trafic eet intcrrompu en
divers endroits.

BERLIN, 13 mare. (Wolf.) — Les tempé-
tes de neige continuent. Los trafics inter-
roinpus en divers endroits n 'ont pae enco-
re pu étre rétablie.

BELGRADE, 13 mare. — On mando de
Oosfwer :

Plusieurs rivières ont debordò dane la
région de Gostwar à Tetovo. La crue de
la Vardar est inquiétante. Le mauvais
temps persiste. Il neige depuis deux jours
sans arrèt à Belgarde.

ORON, 13 mare. (Havas.) — Un cyeJo-
ne s'est abattu sur le département, eau,
sani de nombreux dégàts.

L'assurance vieillesse
BERNE, 13 mare. (Ag.) — La question

de l'assurance-vieillesse et survivants a
été discutè au cours de la séance de ven-
dred i du Coneeil federai. C'est surtout le
coté financier du problème qui a été exa-
mine. Aucune décision n'a étó prise.

Le rapport sur les zones
BERNE, 13 mare. (Ag.) — M. Motta,

conseiller federai a fait vendredi un rap-
port au Conseil federai de ses conversa-
tions avec les re-presentante des cantons
do Vaud, Genève et Vaiate, sur la ques-
tion des zones.

Les étrangers en Espagne
MADRID, 13 mars. (Havae.) — Le pré-

sident du Conseil a fait signer par le roi
un décret susponda.nt l'application du dé-
cret du 15 janvie r sur l'entrée, le séjour et
l'ótablissement en Espagne des ouvriers
étrangers .

Les poursuites contre M. Péret
PARIS, 13 mars .(Havae.) — Le Sénat

s'est réuni vendredi après-midi en vue de
n ommer la Comimiission speciale de neuf
membres qui doit examiner la demande en
autorisation de poursuite contre M. Péret
à la requète de la commission d'enquéto
à la Chambre.

Ont étó nommés : quatre membres de la
gaucho démocratique : MM. Fouillon, Dei -
cidi, Perrau , Baboud-Lacroze ; trois mem-
bres de la gaucho radicale : MM. Moraud ,
Genouvrier et Stuhl ; deux membres de
l'Unio n radicalo : MM. Amiard et Leredi.
La commission eo réunira eous peu pour
commencer I'exam en de la demande do
poursuite.

Le vent jette un homme à l'eau
AIROLO, 13 mars. (Ag.) — Un ouvrier

italien , Ersilio Marchetti. 49 ane, rentrait
chez lui à deux heures cette nuit , lors-
qu 'il fut renversé par un violent coup de
vent au moment où il passait sur un pont
traversaci le torrent Jenni. Il eet tombe à
l'eau d'uno hauteur de 5 mètres. Dee per-
sonnes accourues à ses cris ont réussi à le
retirer, mais les soins qui lui ont été im-
niédiatement prod'guée n 'ont pu l'emipè-

chcr de succomber à une blessure à. la té-
le et par suite d'une congestioni.

Le malheureux Jaisse une femme et huit
enfants dont le cadet n'a que quatre
mois.

La montagne qui s éboule
CHAMBÉRY , 13 mars. (Ag.) — A Chà-

telard, Ja nui t dernière a été calme. Lee
masses mpuvantes continuent de rouler au
bas de la vallèe. Des troupes de secours
sont attenduee.

Motocycliste fautif
RAGAZ, 13 mars. (Ag.) — Il y a un cer-

tain temps, M. Triet, qui était en com-
pagnie de deux autres personnes devant
sa maison a été renversé par un motocy-
cliste alors qu 'une personne qui était avec
lui était traìnée par la machine 6 mètres
plus loin. Le troisième avait pu se sauver
en sautant de coté anais ses habite avaient
été déchirés. M. Heinrich Triet, - agricul-
teur, 80 ans, eet maintenant decèdè des
suites de cet accident.

Le motocycliste fautif a été condamné
la semaine dernière par le tribunal de dis-
tric t do Sargans à une amende et à plu-
sieurs semaines de prison avec sursis- à
la condition que Triet se rétabhsse. Com-
me cela n'a pas été le .cas la sentenice du
tribunal devra étre modifiée.

Incendie
LACHEN, 13 mars. (Ag.) — A Tuggen,

Schwyz, un incendio cause probablement
par la fermentation du foin , a complète-
ment détruit la grange de l'agricuflteur Jo-
seph Bamert, Environ 150 kg de foin et
d'autres stocks de fourrage ont été égale-
ment détruits. Lo bétail a pu ètre sauvé. La
maison allenante a également pu, à grand
peine. ètre épargnée. Les pertes seraient
d'environ 12.000 francs.

Collision
VARSOVIE, 13 mare. — Une collision

s'est produite au cours de manoeuvre près
de Sebastopol entre le bateau « Ngesa-
moschnik » et le vapeur de guerre «Techu-
pagiw ». Ce dernier a coulé. Cinq marins
e: trote oifficiers ont péri. Le cornmandanit
du « Ngesamoschnik » s'est donne la mort.

La famille Hippolyte MEYNET à Mon-
they a la grande douleur de faire part à
ses parents et connaissances de la porte
cruelle qu 'eJJe vient d'éprouver en 1a per-
sonne de sa die

Mademoiselle

Mathilde Meynet
décédée dans sa 21ime année aprsè une lon
gue maladie, sunpontée avec une grande ré
signation et miuiie des Sacrements de l'È
ghse.

L'ensevelissement aura lieu à Monthey
dimanche 15 mars à 10 h. 30.

P. P.-E.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-ipart

Monsieur Jos. DUCREY, à Chamoson ;
Monsieur et Madame Jules DUCREY-DE-
FAYES, à Leytron. et leurs enfants ; Ma-
demoiselle Angele DUCREY ; Mademoistìl-
Je Catherine DUCREY ; MademoiseiHe
Francolse DUCREY,

¦et les nombreuses iamiilles atliées, ont ila
profonde douleur de faire part du décès de

Monsieur

DENIS DUCREY
leur iiis, frère, beau-frère, onde, neveu et
parent , survenu le 13 mars, à J'àg-e de 32
ans , à la suite d'une longue maladie, sup-
iportée très courageusement et adoucie par
Ies secours de Ja religion.

L'enseveJissemeiK aura Jieu à Chamoson
le dimanche 15 courant , à 11 heures du
matin.

Cet avis tient lieu de -faire->part.

HUIT PAGES. — Le numero de ce jour
contieni huit pages ; dans nos pages
d'annomces, nos abonnés et lecteurs trou-
veront ha meilleures adreeses .pour leurs
achats de tous genres.
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s ! Ghapeaux Modèles de Paris
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Gaillard Jrères, pépiniéristes, Saxon
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M. JFessler,
Magasi» de Musique

Martìgiiy-Vllle
•vietati et représente les mar-
iques suivantes avec quel-
ques exdlusiiviités nour le
Bas-Valais : Schaub , Nora
Eswe. Seibt. Saba, Téléfun-
ken, Philips, Ducretet. Rei-
co, Tungsrain , Bell Manufac-
turing, Owin Polnt-Bleu.

Licwe, Mende.
Conseiis bases sur essais

comparatlis et sur demande.

Economisons !
Economisons aussi sor les ttaswes

Faites durer vos souliers avec ,, Perf ex ".
Perfex est la bonne crème, qui conserve le cuir
le rend souple et imperméable et qui ne con-
tieni pas de substances nuisibles telles que
benzine, acides, etc. Elle donne à vos souliers
un éclat superbe.
Vous obtiendrez ,, Perfex " chez votre mar-
chand de chaussures ou chez votre épicier :
en boites . en pots ou en tubes.

Usines Perfex. Fribourg

Lavey-Village - Salle de Gymnastique
Samedi 14 et dimanche l5 mars à 20 h. précises

Soirées Musicalès et Uttéraires
organisées par le CHCEUR d'HOMMES et la FANFARE

LE BONHOMME JADIS
Comédie en un acte de Henry Murger

ARDON - Hall populaire
Dimanche 15 mars, en matinée et en soirée

Jeudi 19 mars, en soirée

LE PIRATE DE LA BALTIQUE
Drame en cinq actes, suivi d une comédie en deux actes

présentes par la Société de Chant

LA GENEVOISE
Compagnie d'assurance sur la vie

Agence generale pour le Valais : 411-i S
MARCEL CHOLLET, MARTIGNY - TEL 290

A vendre d'occasion un char de chasse No. 10,
et deux chars de campagne Nos. 12 et 13, avec
benne, échelle à foin et pont, le tout en parfait
état , cédés à bas prix. Toujours grand stock de
brouettes. Of 73 S

A. PAPIL10U0, charron , avenue de la Gare, MARTIGNY.

Vente
d'inventaire
* Flanellette qualité K cm. ?5 Fr. 0.65

» »> " » 7** » *•
„ sport „ ?5 ,, 1.35

* Flanelle-Oxford cm. 80 Fr. i.o5, 1.20, 1.40, 1.60
Chemises pour ouvrier, Oxford Ire qual. Fr. 3.5o

f * Velours de laine, Ire qual. beaux dessins „ IO.—
* Mousseline laine, dessins modernes,

ire qualité „ 2.5o
Tapis pour petites tables i5o/i5o,

modernes ,, 10.5o
Tabliers de cuisine „ 1.20
Draps de lit Chipper, couleur beige, rose, cendre

blanc Grand. l5o/220 170/220 170/240
qual. K 5.— 5.20 6.10

io O lucide 4.40 5.— 5J>o

Paquets restes, occas. véritable
20 m. articles divers pour Fr. 20.—

Paquet reclame
3 m. étoffe fantaisie, 3.5 m. popeline pour chemi-

mises, 2 serviettes, 1 tablier de cuisine, 10 m.
cotenne blanc 80 cm. Fr. 49.5o

Pour les articles marques avec * on envoie echan-
tillons sur demande. Payement contre remb.

FRATELLI LAFRANCHI , Locamo
Grand Magasin de Tissus

r.

ARBRES FRUITIERS
Achetez les meilleu res variétés en abricotiers, pom-

miers, polrlers, pacherà, etc , chez 1888

Graines potagéres
et de fleurs

sélectionnées de
PREMIER CHOIX

En vente là Da
Droguerie
Valaisanne

J. Calpiiti, Martigny
Rue du Coièee Tel 192
L'apénitif sain « Diablerets »

itine Ja griiiroe

Carbolineum
Boawlihe suMooatoau.e. Tous
Ies irenomimés in&ectiicides
pour arbres ifrultiars de l'A-
gricola, Bussigny. 'Depositai-
res : Deslarzes, Vernav et
Cie, Sion. 439-10 S.

Emoloyé de tan
Je cherche place de comp-

table , secrétaire et tous
autres travaux de bureau.

S'adress. à Léonce Girard ,
Martigny- Bourg .

Jeune homme
ayawt sulivi Je dernter cours
de ifromaigerie et obtenu Je
ceirtMioait, chemdhe place de

fromager
pouir la prochaine saiscra es-
tivale. — S'adresser au
Nouvelliste sous D. 551.

DOMESTIQUE
pouir soigner le foétaÉ et un
DOMESTIQUE pomr soigner
et eondmire les chevaux.
Bons gages. — Paul Rouil-
ler. Martleny-Vllle.

Sonni! à toni lie
sachant si possible faire la
cuisine , est demandée. En-
trée awil, chez Mime iQhal-
land , Bex.

femme
de 30 a 40 ans, pow s'occu-
per du ménage et du jardi-
nage dans une ferirne près
de iMairtigny. Bon gage. —
S'adir, au Nouvelliste sous
M. 560.

Cuisinière
expérimeii'tée , munì e de bon-
nes réiféretices, est deman-
dée par Mroe W. Droln, 1,
¦rue des Ohaudironniers, Ge-
nève. 37 X

malles
pour domestiques. — S'adr
Sormonet. Monthey .

Camions
Pour cause de cessati011

de comimeroe : 1 Berliet 5
tonnes sur pneutnatiques, k.
3500. — 1 Berliet 2 tonnes,
ifr. 2500.—

Ces eaimions sont en par-
fai t état Tnécanique.

Pour renseignements, s'a-
dresser « Garage Dunioiilin ,
Place du Tunnel, Lausanne.
Tól. 25.591. 13944 L

Fr. 29.-

sr- »*C^^nmaiHitn laehauxóef tnàs 33

m 45.. m_m r\
N" 33775. Montre-bracelet pour Mes-
sieurs. Garantie 5 ans, ancre 8 rubis. Boite
argent 80%oo ou plaqué or, cadran lumineux.
Echange autorise pendant 8 Jours.

Envois à choix sur désir.

Fr. 37.- HŜ BH
N° 336i8. Montre-bracelet Dames. For-
me moderne. Bon mouv., 10 rubis. Garantie
4 ans. Boite arg. ou plaqué or, bracelet soie.

CAMILLE GAY
avocat &. notaire 1891

a ouvert un bureau
à MARTIGNY-VILLE

Bàtiment du Café de Genève, ler étage
(Place Centrale) Tel. 315

lanini! Populaire Valili
SION

Capital et réserves : Fr. 950.000.-

Obllgations
à terme 428

Carnets d'Epargne
dépòts depuis 5 francs

aux meilleures conditions

Pour trailer vos arbres
utilisez une pompe dont les perfection
nements ont atteint leur maximum

La Pompe Suisse „ Fortuna"
montée sur brouette est la meilleure.

Agence Agricole, Delaloye & Jollat, Sion
¦¦•*•••••¦••••¦«••••••••••••••<¦>•••••••••••¦••*••••••••••••••••••¦••••¦•
••••••••••••••••••••••¦¦¦••••••••••• ¦••¦*¦•••¦••••••••••••• ¦••¦••¦•*••>•

Il La Heuchateloise II
jj Compag. Suisse d'Assuiances Générales à neucbatel \\•• ••:: ::
j j Assurance contre l'incendie des bàtiments jj
j j Assurance contre l'incendie du mobilier
;: Assurance contre le voi par elfraction j j
:: Assurance contre les dégàts des eaux
jj Assurance contre le brls des glaces
ia ••
;:¦ Demandez nos conditions qui sont très libérales .:
¦• !•:: ::
j j  AGENT GENERAL j j

I Th. LONG, Bex Tèi. 20 et 154 j j
SS ••
1: Agents dans ttee lee localités Importantes ;|
•• .«, .

a-"̂  toux ?
m m tàwrìh* ?
m 1 ̂nTOuemeû  ?

/ /erklpma!
/  En verrf e parfoul. |

Sac de 100 kg.

CHAHTECLA1R LACTA AVO (lacta Écnnomiqne)
avec abonnement gratuit au SILLON ROMAND

chez

CH. DUC, SION
Produits très recommandés

Macinature pour emballages
SO cts. le kg par an moins IO Kg.

Bonne montre pr
Messieurs.
N° 33197. Forte boite
nickel extra-blanc, eu-
vette nickel, ancre, 11
rubis, garantie 5 ans.
N0

^ 
33198. Avec forte

boite argent, ancre, l5
rubis, garantie 5 ans.

Fr. 39.-
N° 333i3. Qual. «Chro-
nomètre », garantie 10
ans, règie à quelques
secondes. Forte et bel.
boite nickel pur extra
blanc, euvette nickel.
Ancre l5 rubis.

Fr. 44.-

I vendre \ m bai mix
plusieurs potagere, calorifè-
res, cheiminées ot fourneaux
Catella, >em ibon état. A -enile-
ver sans retard sur (place.
J. Mlschler, Bon-Pomt 17,
Terrìtet. 7237 M

Piano Usili
A vendre à très bas prix

'exoeUent ònstrument avoc
lùtes, mand<#nes et 100
unorceaux de musique. Très
beflile occasion. — S'adr. au
Cinema Casino. Aigle. 

A vendre, faute d'emploi
un bon et sage

mulet
de 8 ans. — S'adr. à Louis
Delaloye, de Fcois, Ardon.

Foin et regain
à vendre chez Maurice Sail
len , Massongex. 

A vendre nichée beaux

porcelets
de 4 semaines, chez Louis
Veuillet . Daviaz

A vendre un

jardin
contenance 300 m2 environ ,
avec joli poulailler nouvelle-
ment construit.

S'adresser à Eug. Luisier.
St-Maurice 1798

FOIN
A vendre 8 à 10.000 kg. de

foin et regain Ire qualité.
S'adresser a Vital Meunier.

Martigny-Bourg. 

Bois de chauffage
foyard de Ire qualité , à la
Scierie V. Meunier , Martigny-
Bourg . 

PERDU
le 12 courant , entre St-Mau-
ce et Martigny, une chaine
à neige pour camion

Prière d'aviser la Maison
6. Ducret & Fils , transports ,
à Vevey. Récompense.

filini!, attention !
A vendre 6.000 à 8.000

échalas
de Ire qualité.

S'adresser chez Théodule
Berthod , conseiller. Bramois

On demande pour le 15
avril

cuisinière
connaissant bien les travaux
d'un ménage soigné. Bon
gage suivant capacités. Ré-
férences exigét-s.

S'adr. à Mme Dr Choquard
Monthey . 

Jeune homme
connaissant tous les travaux
de la vigne est demande pr
quelques mois Bons gages.
S'adresser chez René Gorjat
propr. vigneron , Grandvaux ,
Lavaux , Vaud. 

"-^— /'ASF idm̂ mâ Sm

101-1 

Malaga d'origine
en fOts prètés, ir. 1.60 le J
en fttfrs gratuite, Ir. 1.80,le i
en fiaschi gratuite, 2 fr. le i
A. Rossa, vins, Martigny.

Cadeaux de Pàques
reproduits dans le catalogue illustre N° 24. NUatres ,
réveils, régulateurs, bijou te rie , gramophones, ser-
viees de table. Vous le recevrez gratis de la Fabri-
que Musette qui depuis 60 ans vend des produits
de qualité directement aux particuliers.

6 mois de crédit '̂S^SS»
Chaque pièce garantie par écrit. Depuis 1871, les
« clients Musette » sont satisfaits et renouvellent
leurs commandes. Faites aussi un essai

inii un
xei. s ST-MAURICE m s

•• ¦••• - .
• ¦ •¦•••••••••••¦•••«•••••••¦••••••••••••••••¦•••••••••••«••a

• a

• •
j Impressions en tous genres \
\ pour la Banque, l 'Industrie I
j et le Commerce. - En-tètes \• •
: de lettres, mémos, factures. \
\ Brochures - Règlements et \
\ Statuts. - Cartes des vins \
: et Menus pour restaurants \
: et hòtels. - Illustrations. - :• •
j Journaux. - Publications \m •
! scientifiques. - Prospectus I
: simples et dép liants - Faire \• •| part de f iancailles, mariage \
: et deuil. - Cartes de visite. I
j Programmes et Affiches. - \m m• •
| Timbrescaoutchouc en tous \• *
: genres fournis rapidement I
• •: aux meilleures condit ions. I
• *• *•••••¦•••••••••¦••••¦•••••••••¦••¦•«•••••••••••••••••••a• • ••• « «a»a «a• • aaaa ti j
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NOUVELLISTE
—¦ V A L A I S A N  ———¦
LE PLUS RÉPANDU X>U CANTON
LA PUBLICITÉ AU GRAND SUCCÈS

^
-^mmmmmirmmimmmmmmmmmmwmmmmmmmmmmmmmmmmmmm

I CRÉDIT SIERR01S
SIERRE & MONTANA

Capital-Actions et Réserves
Fr. 1.2 8 5.000. —

Dépòts
Comptes-courants à vue - Comptes

à termes - Caisse d'épargne
Obligations

Préts
billets et comptes-courants sur

hypothèques, nantissements
et cautionnements

aux meilleurs taux du jour I
408-4 I

1 1  in inni ¦ IM ¦¦nani iniiaMl III i l  l ¦¦ ramiaTl — «ririBiiiii ¦¦¦¦ *

Un emballetnent general
légitime, compréhensible, s'empare de
toutes les familles qui n 'ont pas encore
le bonheur de posseder un radio
perfecttonné, comme il s'en trouve
depuis quelques mois. On veut coùte
que coùte avoir l'ami du foyer le plus
intime, le plus fidèle qui soit pour
l'inauguration incessante des grandes
stations de Suisse romande et Suisse
allemande.

M. FESSLER, magasin de musique,
à MARTIGNY-VILLE, a bien à faire
pour répondre à toutes les demandés
et renseiffnements.

Abonncz-vous au „NOUVELLISTE

The Rovai Mail Line
I AU BRÉSIL, URUGUAY ET ARGENTINE

> par les paquebots-poste 14 X
Alcantara Almanzora Asfur ia*  AHanza

Installatoli confortatile des 3m(! classes.
Départs réguliers de Southampton et Cherbourg

Renseignements et passages
auprès des Agents généraux :

J. VERON, GRADER & Co - GENÈVE



NOUVELLISTE2me FEUILLE

m, m _r-v - — *Wm -m.M wr*èZ? °̂ 
D9 S<Hlt ?aS* Û r6Ste' P PI°"

f i»^^ l^ v̂Xv^m JL/AJ fondément attristós qu 'on voit a'essuyer
M*-*'M-Jm~* sans cesse les yeux ; et leur geste rappelle

„ , ... , ' _ -i un peu trop celui dea messieura en grand
Un savant - sona la vanite de ce mot 

 ̂ ^^  ̂  ̂^s'abrite tout ce qui trayadle ici-bas, à de- 
de ^  ̂  ̂j .̂  mouohok clas.

poótiser la créature et la création - v ent ^ .^ ^ ^^ 
qui 

véhicu]e
à ce qu'on assuré d ennch.r son jeune 

 ̂̂  ^^  ̂ ^^ &
sièele d'une non banaJe découy^te I^s . d  ̂oacocnyme et valétu.
larmes, cet irrésistible et involontaire aveu 

di ^de faiblesse, de colere ou de souffxance, * 
• ., „ .„

ce suprèmo argument et ce suprème men- Nous pleurons trop vite, d ailleurs, et
songe ne seraient qu'un agent thérapeu- tr°P tot P»111 ne pas nous méprendre, ,par
tique, une sorte de coUyre naturel. habitude et par usure, sur l'énigme cachée

{1P S li TMTlftSAdmettons la thèse pour ce qu'elle vaut,
nous n'en pleurerons ni plus ni moins. Le nouveau-né — mais ne sont-ce pas là

Mais n'est-ce pas la caraetéristique d'u- °ont«s de nourrice ! — predarne, dit on,
ne epoque de realismo -feroce que ce be- son entrée dans la vie par des cris et des
soin de rabaisser plutòt que de savoir, s'a- Pleurs abondants... Libre à chacun de voir
chamant sur les derniers phénomènes qui, &  ̂symbole. Dès qu'un ètre est jeté à la
dans l'ordre physique, conservent un sens surface du monde il apprend donc la plus
d'émotion et de mystère ? commune manifestation de la douleur. Il

„ , . , , ,  lui faudra des années d épreuve et de re-
Certe* la gnmace des pleura a est pas veRj ,a dés dre.plus séduisante que la gnmace du nre.

Elle est moins vulgaire, pourtant ; elle est * * *
moina facile aussi. Pour quelques come- Sana se faire du stoicisme un idéal ou
diens du sentiment, pour quelques come- une doctrine, m'est avis que les méthodes
diennes, de la sensibilité qui parviennent d'éducation devraient tenore davantage à
à conunander aux larmes, à les appeler au enseigner cette fierté qui refoule les lar-
secoura de leurs faux chagrins ou de leurs mea et leur fait une sorte de pudeur. Les
factices' désespoirs, on compte des sensi- larmes sont sacróes ; et il y a comme un
,tifs sana nombre chez lesquela la glande vague sacrilego à les veraer à tout propos.
lacrimale semble atrophióe et .tarie. Peut- C'est aux heures décisives et navrées,
Sire ne pleurèrent-ila jamais ; peut-ètre c'est au ehevet d'un ètre cher que recou-
ont-ils trop pleure ; mais ceci n'importo vre tout à coup un llnceul qu'on sent pour
guèrei- la première foia l'erreur d'avoir pleure sur

t i / }

S^onBUCHER-GUYER
Imprimerle Rhodanlque — St-Maurice

veille Aur voó forceó
Dr. A. WANDER S. A. BERNE

2me FEUImlLE

amsi
(mVj i v c  Im/ers r>i-

óourewc sticcède *.
ime p é r i o de  déném-
lernent pUivietise, < >̂f ì r x m Q̂tmalsainG

Il s'agit donc de se premunir
contre les germes de la maladie
en fortifiant le corps pour le rendre
plus résistant.

Nous sommes fermement convaincus que,
dans ce domaine aussi, l'Ovomaltine exer-
cera une action tout particulièrement bien-
faisante. L'Ovomaltine apporte au corps des
substances fortifìantes sous une forme facile-
mènt digestible. Elle nous maintient en bonne
sante,, méme lorsque des influences perni-
cieuses mettent notre force de résistance
a l'épreuve.

L'Ovomaltine combat en outre le pen-
chant aux excitants qui rendent nerveux et
affaiblissent. Mais il ne suffit pas de pros-
crire Ies excitants, il faut les remplacer par
quelque chose de meilleur. Or, rien ne vaut
l'Ovomaltine savoureuse et énergétique.

L'Ovomaltine contieni tous les éléments nutri
tlfs essentiels, non seulement dans les proportlons
exigées par l'organisme, mais aussi sous une forme
facilemènt et complètement assimilatile. En plus
de cela, elle est riche en sels nutritifs, en diastase.
en léclthine et en vitamines

(bimani prix: Fri. 3.(0 la bolla de 500 gr, Frs. }.— la bolle ria VA gr

Printemps 19?!
La Teinturerie GINGINS, Payerne
se recommande pour le nettoyage et la
teinture de tous vétements et tissus

Dépositaires : 2 Yv.
M. Darioll-Laveggi , négt., Martigny-B.
Mme Varone-Frasserens, négte , Sion
M. Perren, „ Ville de Paria ", Montana

V A L A I S A N
soi-mème et pour tant de futiles chagrins ! i la douleur ot 1 action qu ii exerce sur nos i glots ? Pourquo i la mélancolie du mal de
Un peu de fermeté mèlée à l'excessivo ten-
dresse des mères, à l'affection prompte aux
alarmes des pères trop indulgente épargne-
ra.it à l'enifance Ja lecon de ruse que renfer-
me l'art de se faire platndre et choyer.
Croyez-vous que bambines et bambina ne
savent pas quel parti , avec un peu d'adres-
s£, on peut tirer de larmes opportunes ?
Ils l'ignoreraient que leur instinct leur en
donnerait l'intuition . Observez-les, ces abo-
minables marmots, au visage deformò par
l'effort qui leur plissé les paupières, leur
lord la bouche, leur congestionne les joues
et le .front. Des parente malavisés se hà-
tont, par impróvoyance, par attendrisse-
ment , par paresse, de calmer cette grave
et superficielle peine en s'efforcant d'en
dótourner la source. C'est sous les baisers
qu 'ils tarissent les plus astucieuses et les
moins sincères des larmes. Le piètre servi-
ce qu'il rendent là !

Più tard, quand, à force de pleurnicher,
l'enfant se sera désaccoutumó de pleurer,
quand il sera devenu inapté à concevoir ce
qu'il y a de saint dans une seule lamie,
son cceur me connaltra plus la pitie qué-
meuvent lea yeux brùléa, rougia, et d'où
lentement une larme coule. Ce qui se ré-
pète sana mesure perd rapidement de son
prix. Et c'est folie que d'ètre prodigue de ce
qui, un jour, console.

* * *
Mais voilà, .personne o'ignoie assez long-

temps le pouvoir suggestif du décalque de

/ 9imieimifM^^eimdemuùnih.
® i

Seules cigarettes fabriquées
en S u i s s e  s u i v a n t  le

M A R Y L A N D  L E C E R  ... , ,..,, .A .,-»«•. a- i-a n v •- U. W •-. procède scientif ique des
V r\/ r a y o n s  u l t r a - v i o l e t s?

Installation complète
d'appartement par

Ulidmann Frères - Sion
est une garantie
de bon goùt

Magasins de Ventes
seulement au sommet du Grand Pont. 403 S 1

MAISON D 'Af f lEUBLEMENT A*-^^ -I,BORGEAUD | |&
MONTHEY T6I. 14 V V Ift^^B mr̂où vous achèterez bon âamWw g.
marche des meubles de __ • ».«•» «»8 qualité. GRANDE

k  ̂ EXPOSITION
mm wmaam̂. 

de Chambre; à coucher - Salles
:̂ RMR@jKj>^b%Cg5p& ^^k & manger - Meubles divers - Di-
ìaBBSJJW^.yìg..aaW5alL m̂ * rana - SaJons Club - Moquette -
ma m\mmŴ Ridmux - Linoleum; - Installa-

^mr tion de cafés, restaurants, hòtels

nerfs. Car nos nerfs, uniquement, subissent
l'empire des suggestions qui les caressent
ou les exaspèrent. On a trop jouó avec le
jcujou fragile de la pitie pour ne pas l'a-
voir brisé quelque peu. Les femmes en ce-
ci sont les plus avórées comme les plus in-
consciontos coupables. Sùres du pouvoir de
Jeux gràce, de leurs séductions innées, elles
ont cru Tètre davan tage en appelant à la
resecasse leurs yeux si aisèment ótonnés
ou craintifs, interrogateurs ou espiègles, Ln-
souciants ou inquiets, et orèveurs et alan-
guis et penisifs à leur gre. Jamais elles n'eu-
rent à s'ombarrasser, j'imagine, d'une af-
fliction quelconque pour faire ijaillir, selon
lo caprice ou l'intérèt du moment, toutes
les larmes qu 'il faut pour persuader et con-
vaincre. C'est un don perpétue!, et qui s'est
transmis d'àge en àge, que ce prlvilège, at-
taché à la descondance d'Eve. Versant les
larmes avec la mème facilità qu'elles met-
tent à en faire verser, les àmes blondes, ou
plus sombres — mais plus sombres com-
bien rarement ! — des fées malicieuses qui
sont nos amies ou nos aimées pleurent à
tort et à t ravers, sans en souffrir, si bien
qu'elles ne soupeonnent ipas qu'il puisse y
avoir une souffrance à pleurer. Et, pour-
tant, toutes les lyres qui chantèrent la pas-
sion, c'est-à-dire la femme, tous les poètes
qui vócurent pour l'amour, et qui en mou-
rurent, furent tristes désespórément, et
plus tr istes que leurs vers. Pourquoi les
chants lea plus beaux furent-ils, selon l'a-
dorable expression de Musset, de purs san-

la Science vous vient en aide. Vous ne tousserez. plus,
vous n'aurez plus la gorge irritée, vous j ouirez en toute

quiétude des satisfa ctions que vous donneront les
nouvelles cigarettes traitees aux Rayons Ultra-

violets. Par une sorte de stérilisation du tabac
et de neutralisation des toxines qui lui ..„

dohriejrit? son acreté, il est possible par
un procède absolument nouveau, de

fabriquer des cigarettes accu-
sant au fumacre une- dour . .\- r , ;/

' / ¦ ¦ ¦¦¦ ;: - - ; ' ' ¦ ' . . ¦ . i - r i y  ¦¦.
ceur et un velouté encore

j a m a i s  a t t e i n t- s ' i  ' • • • .

VOS FILS
APPRENNENT L'ALLEMAND

à la perfection chez M. Louis Baumgartner, institu-
teur diplómé « Steinbrùchli », Lenzbourg (Tel. 315).
Six lecons par jour , éducation soignée, vie de famille.
Piano. Prix par mois fr. 120.—. Demandez références et
prospectus i A

TP ¦ coDfoitables de jour el de oolt

|Q¥|0 Té,é̂ -6f
I CI Ali) Garage Goggel.St-Manrìte

FéiÉialioi .alaisnooe tes PiÉdnn le li
Maison contrdlée wlOfl Téléphone i3

Tous lee a>-t)cles four rag era
foin , paille, tourteaux, farine dénaturée, etc

Engrale aux meilleure* conditions.
Livraison rapide par camion. 449

vivrò et d'aimer inspira-t-elle dee accento
que les joies humaines, que le bonheur
mème, ou co qui en <tient lieu, furent im-
puissants à exprimer ? C'est un secret dont
le voile est bien diaphane.

Au fond de toute tristesse aigue, sous l'è-
treinte de l'obsession ipersistante et mortel-
le, l'apre voJupté ot, faut-S l'avouer, l'a-
pre orgueil de ne rien ressentir à demi, d'é-
prouver des Jmpressions fermées à la foule
et qu'elle serait malhabile à connaitre, ten-
dent jusqu'à les rompre toutes les cordes du
luth humain. Plus vLbrantes ainei, mieux
offertes à toutes les harmonies du cceur, el-
les rendent des sons presque divins et dont
les muaiciens du verbe peut fèver ; mais
ce qui Tit eat rebeJle au 'rève ; ,et réver eat
un peu so complaire dans toutee., les souf-
frances inconnues.

* * *
Les vraies douleurs ne se traduisent pas

en larmes : ce serait un lieu-commun de le
rappeler. Mais de vraies douleurs aspirent
à pouvoir s'épuiser en larmes, et restent
aussi ilancinantes lorsque les yeux se refu-
sent encore à pleurer.

Malheureusement, nous discernons si
mal ce qui est sincère de ce qui est feint ;
ot notre défiance s'accroit de notre incer-
titude.

Nous sommes des passants anxieux pour
qui demain est une menace et hier un re-
gret. Nous pleurons sans chagrin comme
nous rions sana joie ; et notre rire est plus
triste, quelquefois, que nos larmes.

MÉLANGE A M É R I C A I N
( B L E N  D E D )



L'élevage des veaux et des porcelets
yajjv exige une alimentation économique j^^a\wkp mèì de première qualité iQp nHts)

W Ben. les COMPRIHES LACTQS ì (Olle Éeiiiei ™
Farine alimentaire concentrée en tablettes de 600 gr. environ

donnant chacune 6 à 8 litres de laitance.
La caissette de 5 kg. fco poste fr. 4.-
Par 4 caissettes au moins , fco gare fr. 3.60 ¦Ì39-5

nous offrons au rayon de

IP» Liti
fahrinae à Sion
¦ Cn uontn nartnnt Km un IUII.U j »»wu» m

Pendant notre vente de

Soie artif ideile imprimée A E
pour robes, dessins et coieria ¦ «fll

haute nouveauté, larg. 70 cm.. fr. | taf W

Toile de soie artificielle 1 OC
unie, pour lingerie, existe en § ||

7 teintes mode, larg. 70 cm., fr. Il W

Toile de sole artificielle ICC
pour robes, superbes impreasions 1 pl ||

haute nouveauté, larg. 7o cm., fr. ¦¦W

Mousseline laine 1 QC
imprimé©, pour robes, dessins 1 jfjll

et colerle nouveaux, 80 cm., fr. I ¦ V w

VOIR NOTRE VITRINE
Grands Magasins

S.fl
MARTIGNY

1SKT iflLivousToussEz' Hw^̂ ^iyB̂ S^
Wj B̂  ̂ oi preneilesvérilables 
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r x de douces et chères habi -

A qUoi bon renoncer a Am - nature ? Pour .

tudes, devenues mem W 
au tra.

ss -̂SH -̂ss*?

JEUGÉNE TISSOTJ
¦ HORLOGER DIPLOMÉ £
: Tèi. ies MONTHEY ™. 193 [
Z Vis-à-vis de l'Eglise «
¦ Horlogerie — Bijouterie — Optique ;:
; Rhabillage de tous genres de montres ;
; Pollissage de serviees d'Hotel 52 ;
Z Travail prompt et soigné. Prix modérés. !
¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ a

Avant l'arrivée du printemps, 407-6
Pas beaucoup d'argent.
Mais pour vivre heureux ,
Ménagères,
Achetez les délicieuses

Saucisses fumées
1/2 porc è fr. 2.- le kg. de la

BOUCHERIE CHEVALINE
Tel. 278 MARTIGNY Tel. 278

Livraison par n'importe quelle quantité avec 1/2 port payé

f tf «LADIES de la FEMME'
Li lemme aul voudra évtter les Maux de tète, le»

1 Mtoatoes. les Verttees. les rr— 7SSwr ẑ—1
1 Maux de reins et autres malal- / é^/T \e'-i\I *e» «mi aooanwaznent les rè- r Lgga. \
| iles, s'ass-urer des époaues ré- / F$P<|& |
9 cullerei, sans avance ni retard, 1 wSST /devra faire un usane Constant V ŝjfflraiftsy»»'et réicullcr de ŜBMBBr

La JODKEHCE de Hit SQOHY WSZA
De par sa constitution. la femme est solette à m

trend nombre de maladies oui provienneat de la

I 

mauvaise circulation du sang. Malheur à celle eoi
ne se seri pas sotenée en temps utile, car les Dires
maux l'attendent.

La JOUVENCE de l'Abbé SOURY est composée I
At plantes inoffensives sans aucun poison, et tonte I
lemme soucieuse de sa sante doit, au moindre ma- E
lalse. en faire usage. Son ròle est de rétablìr la I
parfaite circulation du sang et de déconscestìonner I

1 les différents organes. Elle fait disparaitre et em-
| pèche. du méme coup. Ies Maladies intérieures.

les Métrites. Fibromes. Tumenrs, mativalses suites
de Couches, Hémorragies. Pertes bianches. les
Varices. Phlébltes. Hémorroides. sans compter les
Maladies de l'Estomac. de l'intestin et des Nerfs
ani en sont toujours la conséquence.

Au moment du Retour d'Age. la femme devra
encore faire usage de la JOUVENCE da l'Abbé
SOURY ponr se debarrasser des Chaleurs, Va-
peurs. Etouffements et éviter les accidents et les
inlirmités Qui sont la suite de la disparttìon d'une f.
lormation qui a dure si longtemps.

La JOUVENCE DE L'ABBE SOURY se trouve
dans toutes les pharmacies. 71986 Pa

nDIV , _ S LIQUIDE, fr. »MPRIX : Le flacon
 ̂ piLULES> fr> % _

Dépftt general pour la SUISSE :
Pharmacie JUNOD. quai des Bergues, 21, Genève.

Bien exIgor la véritable JOUVENCE de l'Abbé
SOURY qui doit porter le portrait de l'Abbé BOP. -
ry et la elgnature Mag. DUMONTIER en ronge

m. Auoun antro prodnlt ne peut la remplaoer j»
^MMQMMaa 1»MMM WM>M/

M iimito à Min
L'hoirie de Madame Emile Simonetta met en

vente un pré, de 3853 m2, situé à l' ,, Ancienne
Pointe" et un jardin , d'environ 500 m2, sis aux
,,Meillerettes ".

S'adresser à M. Jules Couchepin , ingénieur ,
Marti gn y. 

I Mature I
1 pour emballages I
1 20 centimes le kSlo I
|1 par au moins IO f t ilos ||

I immìmsris Rbgdanìque. St-Maurice j

S La renommée des '

I Engrais de Martigny I
: a été acquise par leurs qualités de 5
Z *er ordre et leur livraison impeccaWe ¦

' Fabrication du pays contròlée par les Etablissements fédéraux de ch im ie agricole j
¦ Agents de vente exdusifs en Valais : .-, 1 Z

i FédémtioQ ValahaDoe des Producteurs de Lait - sioa |

Mélange contrólé selon les méthodes
officielles par le D' James Burmann,
Ing. Chimiste à Genève. Teneur en
nicotine garantie , infèrieure à I 96.

La croisée des routes m
est un endroit ' fatai à bien Igg
des personnes, piétons et Rlg
automobilistes. 9
Que vous soyez victime ou Sigi
cause d'une collision, les j | | | |
conséquences matérielles en Ip9
seront toujours graves pour ii f̂
vous. || l|

Vous pouvez parer aux suites de ces accidents |||||
journaliers en concluant des Wsà

Assurances Accidents et fiB
Responsabilité civile B

auprès de la 76 Z I

Winferthour H
Société Suisse d'Assurance contre les fiS**!»

Accidents fpi
à "Winterthour tóS^S

Sous-Direction Agent general %&*p\
A. THELIN, LAUSANNE ED. BONVIN, SIERRE P§

« les ottoques extérieures, contre les

mant contre les ortoq surmenage,
germes de molod.es et coni e 

 ̂̂
Le Biomol. vous en offre le 

J ,es
Biomoll aPP^Y^re à l' usure, e.
s„bs,onces les plus exposees 

^^• «lo SOU'Jrs3n
e
-p

P
o»ent oo boo.

lo BioniaU est 
*

! 4. * recommsmdablev
 ̂ aux fumeuts
/ fjsftirffìA^

àiaVeiuez
dnquantatae!

Pi_i i-Artérosan vous met a •« période

f t̂S^SsSSgSBSSSS
Voot lro»vef.x I Artéro. ^̂  ̂SA- W
,.moin.. eoOU «r. *-5°'



RIiCMNBACU
FBEKES lC»

SION
Assurance Mutuelle Vaudoise

Automobilistes
avant de traiter vos assurances,
demandez sans engagement
pour vous, nos conditions pour

Responsabilité civile tarif de faveur
Assurance d'eccupants
Assurance casco
Assur. contre les accidents

Notre Société n'a pas d'actionnaires à ré-
tribuer par des dividendes alléchants ;
ne trouverez vous pas qu'il est plus inté-
ressant pour nos assurés de toucher eux-
mémes la répartition aux bénéfices?
Dividende pour les dernières années

20°|0
Th. long ""VS4"1 Bex-les-Bains

Echalas, Tuteurs
IMPRÉGNÉS

Perches d'échafaudages
sont livres par

Ad. BUSER, MARTIGNY
MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION TEL. 267

| Pureté Qualité I

fli t ^̂  m 9Rk K&BBv >V  ̂ ' f§§
mS . • •' BF* VA wk w&Sr JBsSr iHL© ^̂ 25cBmV y  Hi *AH mBr JBSrfi* j m?Sm {53WS >r*. lA mHsf B Ha H df à rw *dl/ imiI ì^w f̂ I
Imi *̂ IH
I Pour vos sulfatages |
B Solfate de cuivre 98-100 % de pu- I
fif rete, neige et cristaux , les plus purs con ES
g£| nos. Bouillies bordelalses et bour- I
MM gulgnonnes. Verdet neutre ,, Emo- 1
Ili raude" tous emballages. Chaux alm- g
Wm ples et caséì'née, sacs papier de 25 kg. f

I Pour vos soufrages §
B Soufressubliméeetventilés. Sou- I
IH fres et poudres cupriques 6 112 j

I Pour détruire les vers I
H Nicotines 15 . 'M
B Arsénlate de plomb 18%. jp|
CQ Vert de Schweinfurth. $r%
*M Soufres nicotines. ite

HH Tous ces produits sont rigoureusement garan- «gì
I tis et sont livres aux plus justes prix par nos I

5i dépositaires. 2 X H

H AGENTS GÉNÉRAUX : f f l

I JW. AlfredDeutheyJWartigny Dille I
B IVI. Joseph Crittin, Chamoson ||
I Société des I
I Produits Cupriques t: I
M Cor! illod Renens p
W( iMarque Suisse de confiance. £$

Pour nettoyer vos vaches vèlóes, agriculteurs
employez la

POUDRE DELLA
à fr. 1.50 le paquet 40 ans de succès

Dépòt general pour le Valais : 24-3

Pharmacie DARBELLAY - Sion

ÙI-lHi! di! Ni!
pommes et poires, à fr. 1.70

Ean - de - vie de lie
à fr. 2.40

Envoi de 5 à 40 litres, contre
remboursement

Jean Schwarz & C°
Distillerie , Aarau 9. 4 A

Min
IH FEMME
faites alors une annon-
ce dans la rubrique
» Mariages» de la „Sch-
weiz. A l l g e m e i n e
Volks • Zeitung", à
Zof ingue. Tirage ga-
ranti : 85.600. Clótu-
re des annonces : mer-
credi soir. Prenez garde
à l'adresse exacte.

_____ 18 0n-K

FROMAGE SALE
tout gras, vieux et bon, à
fr. 2.É0 ; quart gras, vieux ,
arom. à fr. 1.70 ; maigre pr
rapper à fr. 1 .20. Pains de
4-12 kg.

J. Sche'bert-Cahenzli
Kaltbrunn (St-Gall). 2 GÌ

Vous trouverez facile-
mènt

jeunes gens
et

jeunes filles
travailleurs et modes-
tes, désirant appren-
dre le frangais, par
des annonces dans

l'Emintti - Blitt
à Langnau (Berne)

Tirage : 23.000
Prix 10 cts. le mm., 2
fois 10 % de rabais.
Traduction gratuite

1 Y 

SUIF •* ,
fondu qualité extra a fr. 1.20
de kg. Franco de port à par-

tir de 10 kg.
Boucherie BEERi , Martigny
407-8 Tel. 278

Bautne St-.Jacques
de C. Trautmann , ph. Baie

t

Prix fr. 1.75 - Contre Ics plaies:
ulcérations , brfllures , varices
et jambes ouvertes , hémorroi-
des , affectìons de la peau ,
engelures , piqQres , dartres ,
eczémas , coups de soleil.
Dans toutes les pharmacies-
Dé pót genera! : Pharmacie St-
Jacques, Baie. 10209

POUR HAIES VIVES
Charmilles , troènes , épines ,
thuyas, épicéas, etc. Plantes
pour reboisement, chez G.
MAILLEFER , pépinières, LA
T1NE (Vaud). 561-2 L

Adressez-vous en toute
confiance à 1'

HERBORISTC
Marcel Bourquln

55, rue Léopold-Robert
La Chaux-de-Fonds

qui traile toutes les maladies
par les plantes ; envoyez
urine du matin. 3 C

GRAMOPHONES
de voyage. appareils de
table , meubles. Ampliti-
cateurs pour cafés et
restaurants. Grand choix

de disques. 453-1
H. Hallenbarter - Sion
Marti gny-Ville , pi Centrale

PoHletie
pour consommation

ainsi que

PmBfefeiR
sélectionnées

pr semences (hatives et
tardives) sont livrées en gros
(par wagons complets) ou
plus petites quantités par
camions. - Demandez prix-
courant à Frédéric Varone &
Cie. Sion.
FROMAGE tout gras à fr.
2 90, mi gras de montagne à
fr. 2 20, maigre tendre à fr.
1.30, quart-gras à 1 50 le kg.
5167 k. Mailer . Bei

lailii - Transports
Tous tiavaux

et déménajcements
Gasser-Saedan. Tel. 250

Viande sóchóe
extra, fr. 3.— le kg. Viande
fumèe à cuire grosse, fr. 1.70
le kg '/, port payé. 407-11
Boucherie Cheval., Martigny

Téléphone 278

Sovons solldalres l
Vignerons* qui faites partie des
Caves Coopératives» fré
quentez les Cafés qui achètent et ven-
dent votre vin. 

Grand choix de

poussettes
WISA GL ORIA et MARMET

Demandez nos conditions spéciales j

Moret frères
Ameublements, Martigny

Pompes à Pressoir

V I V A
pour le traitement des arbr e:
fruitiers. 1™ fabrication
suisse avec garantie.

La meilleure actuellement sur le marche
Carbolineum soluble
Bouillie sulfocalcique
Sécateurs « Leyat » et « Valaisan » - Echenlllolrs

Georges Luisier, fers
Tel. 79 MARTIGNY Tel. 79

UKBMMMaMNMann- ĉe ĤHMs^^

CLOSUIT •* Cie

BANQUE DE MARTIGNY
MARTIGNY

Maison fondée en 1871

mmmmmmmM*màì sur cautionnement) hypothèques,
"¦"Cst I 39 polices d'assurance sur la vie, etc.

srlÉsiilll ' -" sous toutes formes aux meil-
OsfisTU I 9 leures conditions.

ACHAT ET VENTE DE TITRES 12
ENVOIS DE FONDS EN TOUS PAYS
ESCOMPTE DE PAPIER COMMERCIAL

Traitement
des arbres fruitiers

Pulvórisateurs à haute pression
Carbolineum soluble — Sulfate de tei

Bouillie sulfocalcique
Beau choix en
Sécateurs - Fossoirs - Trlaudlnes
Pelles - Trldenls - Rablels
Graines polagòres ef f ourragòres I ' r qual

chez

Del. DONNEI, fers Montila
É TRANSPORTS FUNÈBRES 1
1 A. IVIURITH S. A. R
||| Pompes Funèbres Catholiques N
H G E N È V E  404-3 I

| CERCEUILS - COURONNÉS MORTUAIRES I
Waj, Dépòts dans le Valais : li

I SION : Oscar MARIÉTHOD Tel. 181 I
| SIERRE : VI CARINI & CAL0Z Tel. 271 I
| MONTANA : R. MÉTRAILLER Tel. 26 I

S| MONTHEY : BARLATEY&CALETTI Tel. 65 I
I MARTIGNY : A. MOULINET Tel. 225 I

Amateurs de T. S. F.
Jean Due, électricien - St~Mauric<

vous fournira tout appareil.
Devis et démonstrations gratuits sur demande.

Se recommandi

f sangTvtàè? 1
<X:X«^°M

ìì
T \

l\ ,w»6i«c'oU*b»»**®*"6we' \ I

Baisse de Prix
sur produits

T&WVl
Cubes de bouillon

le cube ne coflte plus que %M vi i
le paquet de 5 cubes 25 ct.

Les prix des cubes de bouillon dans les Jolis
et pratiques emballages en alumlnlum ont
subi de mime une réduction analogue.

Potages ,.Saucisse"
pour 6 à 7 assiettes de soupe ^C f%4 'a34 sortes ne cootent plus que **%J %* la pièce

Ces nouveaux prix entrent de suite en vigueur.

AU PRINTEMPS
LAOUIONIE & C° P A R I S
AU PRINTEMPS S. A. - GENÈVE - 40, Rue du Rhóne, 40

Le Catalogue des

Premières Nouveautés
de la Saison

vient de paraftre et tous nos modèles sont
exposés dans nos Bureaux de Commandes

A GENÈVE ! 40, Rue du Rhòne

A LAUSANNE . 5, Place St-Frangois

Envoi franco de notre catalogue illustre N° 116 sur demande
Tous les articles sont marques en FRANCS FRANCAIS

inalili—ii ..ii—¦—K.MIMSSSIII a»s«ass»sMssaaj»ssssssjaasssMBssMi aaaainsiMisss ' — i asiaaiaaìlulillsssslPliaaillllw IIISMS—MIISIIII

Sierre

Une bonne machine
à tricote r

vous procurerà, Mesdames, un gain
accessoire. La „DUBIED" tricote tout
pullovers, vestes, bas, robes etc, des-
sins et teintes modernes. — Mise au
courant gratuite. Facilités de paiement
Garantie 5 ans! Demandez le pros-
pectus No 42 à 107-1 N

Ed. Dubled & Cie. S. A.
N E U C H A T E L

I Pour nos Doris sociales
Nous payons depuis une sèrie d'années un
dividende de 5 V2 %• ^

es titres qui sont de
Fr. 1000.— , sont dénoncables chaque année.
Nous envoyons sur demande et tenons a
disposition a nos guichets les statuts, pros-
pectus et bulletins de souscription .

Banque
Cooperative
Suisse

Capita l et Réserves
Fr. 18,000,000

St-Gall , Zurich , Bàie , Rirschach, Au , Appenzell ,
Widnau, Genève, Fribourg. Olten , Schwytz.

Martigny Brigue

Traitement d'hiver
au Carbolineum soluble

ou à la bouillie sulfocalcique MAAG
Utilisez pour vos traitements Ies meilleurs produits.

C'est le temps qui coùte cher à
pour vos traitements utilisez les
maison de confiance, plus de 10
pas d'insuccès avec ses méthodes
vice technique d'informations et
pour tous conseiis utiles.

l'agriculture. Aussi
Produits Maag, la
ans d'expériences,

éprouvées. — Ser-
visites à domicile

4i3-3
Traitez aux Produits Maag. Vous assurez votre récolte

FABRIQUE DE PRODUITS CHIMIQUES
Or R. Maag - - Dielsdorl
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quand vous lavez au PERSI L:
vous brùlez moins de combustible, vous
n'avez besoin d'aucun ingrédient supplémen*

=======:::̂ __  ̂
taire et vous assurez longue conservation

IIiB^  ̂̂ -̂ ^ZT^^^ à votre linge.
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Pas précisément, dites'vous.
Mais comptez donc une fois, <pa vaut la peine

#dcvvw
Qa va plus vite de laver au PERSI L, et vous
serez libre plus tòt qu autrement.
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Henkel a Cie. S. A., Bàie

Fabrique à Pratteln/Bà le "Campagne
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